VOLUME VI. =) 


Abonnez-vous au “Courrier 
de l'Ouest,’ le plus ancien 

, gg, pi | Morin t 
journal Jr Seb} 
de Winnipeg. 


Dépêches 
Télégraphiques 


LA GREVE DES MINEURS 


rernie, B. C., 1 avril.—Six mil- 
le mineurs sont en grève dans la 
résion houillère de la Passe du 
Nid de Corbeau, Toutes les mi- 
nes de la région sont fermées. 
Les mineurs sont décidés à lutter 
jusqu'à ce qu’ils obtiennent sa- 
tisfaction. L'Union Internationa- 
le des mineurs verse aux grévistes 
une somme de $3.00 par semaine, 
plus $2.00 par semaine pour cha- 
que femme de mineur et $1.00 par 
enfant. 

+ 
FERMES EXPERIMENTALES 
POUR LE McKENZIE. 


Ottawa, 4—Des fermes expé- 
rimentales seront établies cet été 
à Fort Simpson, sur le fleuve Me- 
Kenzie et à Fort Smith, sur la 
rivière des Esclaves, par le gouver- 
nement fédéral, dans le but de se 
rendre compte jusqu’à quel point 
la culture est possible sous ces 
hautes latitudes. Fort Simpson 
est le point le plus septentrional 
où le blé arrive à maturité 

——— ha — 
24000 IMMIGRANTS EN UN 
JOUR. 


Londres, 424,000 immigrants 
sant partis dans la seule journée 
de samedi, à destination du Ca- 
nada et des Etats-Unis. 7 

Ceci est un record. 

La grande majorité des immi- 
grants est à destination des ports 
canadiens. 


er 


ee 
MORT SUR LA GLACE. 


Prince-Alhert, 8.—Roger Géné. 
reux, Agé de 25 ans, à été trouvé 
mort aujourd’hui sous le pont du 
chemin de fer Canadian Northern. 

Samedi soir Généreux avait été 
vu en compagnie de plusieurs a- 
mis et l'on suppose que voulant 
traverser le pont dans l'obscurité. 
il est tombé entre les traverses. 

Généreux appartenait à l’une 
des plus anciennes familles de la 
région, Durant tout Fhiver il a- 
vait travaillé dans les chantiers 
de bais de Big River. : 

Là 
UOLONTE DE HOLLANDAIS 
DANS L’ALBERTA. 
Whitinsville, Mass, 5.—Cin- 
quante TTollandais sont partis de 
cette ville aujourd’hui à destina- 

tion d'Edmonton. 

Ces colons, qui sont accompa- 
gnés de leurs femmes et de leurs 
enfants, se joindront à un certain 
nombre de leurs compatriotes, ar- 
rivis directement d'Europe, pour 
fonder une colonie à environ 70 
milles à l’ouest d’Edmonton. 
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UX SANATORIUM POUR LES 
TUBERCULEUX EN SAS- 
KATCHEWAN, 

Rigina, 8.—Au cours de la ré- 
ceule session du parlement pro- 
vineial, une somme de 820,000 a 
été votée pour l'établissement 
d'un sanatorium destiné à reée- 
voir les tubereuleux de la provin- 

ce, 


Le 


UN MARIAGE SUR LA SCENE 
A CALGARY. 


Calgary, 4.—-Les . habitués du 
théire “Lycénm” ont été témoins 
dun spectacle peu banal hier soir. 
Arès la représentation ordinai- 
re, le directeur de la troupe an- 
nohça au public que le mariage 
de deux acteurs de la troupe al- 
lait avoir lieu sur la scène et que 


les spectateurs étaient cordiale:|: 


Men{ invités à y assister. 

Le rideau fut alors immédiate: 
ment relevé et au milieu de tous 
leurs camarades, les fiancés fu- 
rent unis par un pasteur. 

Ce pasteur ne put être décou- 
Vrt qu'au dernier moment, car 
plupart des ministres protes- 
lants rofusèrent d'unir les deux 
acteurs sur la scène. Le publie fit 
Une chaude ovation aux deux nou- 
VéEaux époux. 
ne 
lISK NE SERA PAS ENCORE 

PENDU, , 


Calgar, 5.—John Fisk, qui de- 
vait être pendu ici le 18 avril, a 
616 informé hier que Pexécution de 
la sentence de mort a été remise 
at 27 juin prochain. Cette déci- 
Sion à été prise par le juge Stew- 
art, sur les instances de M. P, J. 


JOURNAL HEBDOMADAIRE, 


Nolan, défenseur de Fisk. 


procès. 


—}——— 
UN MAGASIN DE 81,500,000. 


Calgary, 5.—Les 


ses plus importantes succursales 
au Canada. 

L'édifice aura 10 étages et coû- 
tera $1,500,000. 


RE 
LA SPECULATION A LA RI- 
VIERE LA PAIX. 


Vancouver, B. C., 5.—On dé. 
clare ici que depuis le premier 
janvier environ 8 millions d’acres 
de terre de la vallée de la riviè- 
re La Paix ont été achetées dans 
un but de spéculation par des 
syndicats. On croit que plusieurs 
de ces achats seront annulés par 
un ordre-en-conseil du gouverneur 
général. La raison donnée est 
qu'aucun terrain du Dominion ne 
peut être acheté par des particu- 
liers avant qu’il ait été arpenté. 


CE 
LES HOMESTEADS A MEDICI- 
NE HAT, ALTA. 


Medicine Hat, 5—Durant le 
mois de mars 434 demandes de 
homesteads ont été enregistrées, 
Au cours des 12 mois derniers, 
6,723 demandes de homesteads ont 
été enregistr: au Bureau des 
Terres de Medicine Hat. 


————# 

M:‘URE PATRIOTIQUE. 

Ottawa, 5.—Le ministre des tra- 
vaux publics a donné instruction 
aux gardiens des édifices des prin- 
cipales villes du Canada d’arbo- 
rer le drapeau national du lever et 
au coucher du soleil, dans un but 
patriotique, Ces jours derniers, 
le major Beattie a soulevé la ques- 
tion aux Communes, et l’hon. M. 
Pugsley a déclaré que le gouver- 
nement avait déjà accepté l’idée 
de pavoiser ses édifices. Il veut 
généraliser ce principe en l’appli 
quant à toutes les principales 
villes du pays. 
È—— 
CHEZ LES CULTIVATEURS 

DE L'OUEST. 


On se prépare à ensemencer.—Les 
perspectives sont brillantes. 
Calgary, 5.—La belle tempéra- 

ture que nous avons depuis quel- 

ques jours et le retour du prin- 
temps ont réveillé nos cultivateurs 
qui se hâtent d’acheter leurs ins- 
truments agricoles et se prépa- 
rent à ensemencer. Les marchands 
de machines agricoles estiment 
qu'une valeur de pas’ moins de 


1 810,000,000 sera achetée par les 


fermiers, ce printemps. 

En 1910, en en avait vendu pour 
$7,000,000, et l’on en vendra plus 
cette ‘année, à cause des belles 
perspectives d’une bonne récolte, 
Phiver ayant ét& excellent et le 
printersr,s, S--if, 


a 
LE FEU A REGINA. 


Régina, Sask., 3.—Le feu a fait 
pour $40,000 de dommages aux 
blocs Armstrong, Smyth et Dows- 
well sur la rue Scarth. 

Les dommages sont couverts 
par les assurances, 
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JUVELLES REGIONALES 
(De nos correspondants partieu- 
liers). 


LAC ST-VINCENT, ALTA. 


Je vous envoie ci-dessous, à la 
requête de l’Union des Fermiers 
d’Alberta, {section du Lac St-Vin- 
cent), copie des minutes de notre 
dernière assemblée, tenue le 18 
mars dernier :. 

“Proposé par MM. C. Wheadon 
et C. E. Bertrand, qu’une somme 
de 35.00 soit allouée au secrétaire 
pour des fins d'organisation. À- 
dopté, : 

“Proposé par MM. C. E. Ber- 
trand et G. Langevin que M. R. D. 
Barré soit nommé par l’associa- 
tion organisateur. Adopté. 

“Proposé par MM. C. Wheadon 
et P. Lacombe que demande soit 
faite au gouvernement, par l’en- 
tremise de notre député, l’hon. P. 
E, Lessard pour l'établissement 
d’une ligne téléphonique, reliant 
St-Paul des Métis à la section 3, 


M. Nolan partira immédiate- 
ment pour Ottawa où il a l’inten-}: 
tion de demander au ministre de 
la justice d’ordonner un nouveau 


travaux ont 
commencé Ce matin pour lérec- 
tion, au coin de la Première rue 
et de la'Septième avenue, du vaste 
édifice dans lequel la Cie de la 
Baie d'Hudson établira l’une de 


1, 60, R. 9, (Lac 
dopté, | 

“Proposé par MM. C. E. Ber- 
tran et G. Langevin, qu’un comité 
de cinq membres soit nommé pour 
faire signer une pétition à cet ef- 
fet. Adopté, 

MM. C. Wheadon, C. LE. Ber- 
trand, C. Farmer, Francoeur et 
L. E. Pound sont nommés. 

“Proposé par M. R. D. Barré, 
qwon demande au gouvernement 
fédéral de fairé passer la ligne té- 
tégraphique projetée par le Lac 
St-Vincent. Quoi que c’eût été fa- 
cile d'obtenir cela du gouverne- 
ment, cette motion est rejetée a- 
fin d’obtenir plus surement le té- 
léphone. 

“Proposé par MM. R. D. Barré 
et O. Martin que l’assemblée ordi- 
naire ait lieu à l’avenir le deuxiè- 
me samedi du mois au lieu du 
troisième samedi. Adopté. 

“Proposé par MM. J. Gervais 
et L. Mercier que demande soit 
faite au gouvernement par l’en 
tremise de notre député fédéral. 
M. W. IL White, pour l’établisse. 
ment d’un bureau de poste au ma. 
gasin de M. J. Gervais, ou dans 
jes environs. Adopté. | 

“Proposé par MM. R. D. Barré 
et C. Wheadon qu’un comité com 
mercial soit formé, Adopté. 

MM. David Gervais, C, Farmer 
O. Martin et R. D. Barré son! 
nomntés. 

“Proposé par MM. R. D. Barrt 
et O. Martin qu’un comité socia! 
et littéraire soit nommé. Adopté. 

MM. Pièrre Gouin, ©. E. Ber 
trand, X, IH, Robert, Francoeur 
W. Ryan et R. D. Barré sont nom 
més pour constituer ce comité. 

“Proposé par M. R. D. Barré: 
Considérant qu’il est avantageux 
et nécessaire d’avoir une ferme 
expérimentale. 

Considérant que le gouverne 
ment provincial a décidé d’en éta 
blir cinq dans la province. 

Considérant que l’emplacemen’ 
choisi le plus proche, pour l’éta 
blissement de l’une de ces fermes 
est à Vermilion, soit à une distan 
ce de 75 milles environ. 

Considérant qu’une ferme expé 
rimentale établie au Lac St-Vin 
cent serait d’un accès également 
facile pour Îles cultivateurs de St 
Paul des Métis, Brosseau, Duver 
nay, Lafond, St-Edouard, le La: 
La Kelle, Thérien, Flat Lake, Dur 
lingville, Bonnyville, Clarkville 
ete, ete, région où plusieurs mil 
liers de cultivateurs sont établis 

Îl est résolu que demande soi 
faite à l’hon. Duncan Marshall 
ministre de l'Agriculture, par l’en 
tremise de notre député, l’hon 
P. Ed. Lessard, de l’établissemen’ 
d’une ferme expérimentale au Lac 
St-Vincent. 

(Cette résolution est adoptér 
unanimement.) 

Huit nouveaux membres ont été 
acceptés par l’Association depuis 
la dernière communication aux 
journaux, ce qui porte à 42, le 
nombre des sociétaires en règle a 
vec nos statuts. 

Les réunions étant de plus en 
plus fréquentes et finissant tou- 
jours très tard, le secrétaire de 
manda aux membres de venir de 
bonne heure dorénavant aux réu- 
nions qui ont lieu à l’école Arti- 
que. 

A minuit l’assemblée est ajour- 
née et beaucoup de travaux sont 
laissés pour lassemblée prochai- 
ne, entre autres l’organisation d'u 
réunion dans le nord de la parois- 
se. 

N.B.-—-Votre correspondant sel 
met à la disposition de toutes les 
personnes désirant des renseigne- 
ments sur notre association. 


/ 
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NOTRE-DAME D’AUVERGNE, 
SASK, 


La semaine dernière nous appre- 
nions la mort soudaine de Mme C. 
Cloutier. 

Cette pieuse femme était la mè- 
re de nos concitoyens, MM. Jos. 
et Tancrède Cloutier, marchands. 
C'était une bienfaitrice de notre 
chapelle, Nous offrons nos condo- 
léances émues à la famille. 

Mme Damien Langevin et son 
fils Joseph sont partis lundi pour 
Montréal. Les nombreux amis de 
Mme Langevin regretteront vive- 
ment son départ. 

M. Dudemaine a entrepris de 
peindre notre chapelle, qui présen- 
tera, avec sa toilette neuve, un 
très joli aspect. 

Notre école placée sous la direc- 
tion de M. A. Levondier est ou- 
verte depuis une quinzaine de 
jours. 

Une trentaine d’écoliers fré- 
quentent cette école. 

Les labours et les hersages sont 
commencés depuis une quinzaine 


‘vera aujourd’hui ou 


bondante récolte. 


bien de se hâter. 


FRANK, ALTA. 


ner de ses fonctions de surinten- 


cer une entreprise à Red Deer en 
association avec M. Abel Glachon, 
ingénieur électricien,  actuelle- 
ment à Montréal. 

M. Muller, gérant de la Cie Ca- 
nadian Coal à ramené avec lui 
deux Belges distingués qui assu- 
meront la direction des services 
mécanique et électrique. de la mi- 
ne, M. Gédéon Dereume et Julien 
Dufrane. L’urbanité et la compé- 
tence technique de ces Messieurs 
leur ont valu immédiatement la 
confiance et la sympathie du per- 
sonnel. 

La grève qui vient d’éclater est 
fort regrettable, car le travail 
sannonçait fort bien à Frank 
et certainement, dès cette année, 
la min ait produit d’appré- 
ciables dividendes. 


Le sanatorium de Frank est ou- 
vert depuis deux semaines, À l’oc- 
casion de l'inauguration, deux ma- 
mifiques banquets ont été offerts, 
l’un au personnel principal de la 
mine, lautre aux notabilités de 
‘a région. 

Ces deux banquets ont obtenus 
un grand succès. 

#0 ——— 


L'AVIATION 
A EDMONTON 


80B ST-HENRY, ’ELEVE DE 
CURTISS, FER: FxOCHAI- 
SEMEXT DES ENVO- 
LEF*"*; ÆDMON- 


æ] 


TON. 


L'année 1911 semble décidément 
‘avoriser les curieux de la capi- 
tale d’Alberta; après l’annonce 
de la venue prochaine parmi nous 
le l’incomparable Sars * Bern. 
hardt, voici que l’on nous promet 
à bref dé&ai de nous donner le 
spectacle d’envolées de biplan au- 
dessus de notre ville. 

L’imprésario de Glen Curtiss, 
M. E. W. Kruschke, vient d'arri- 
ver à Edmonton et il communique 
\ la presse la nouvelle de larri- 
vée prochaine de l’aviateur Bob 
St-Tlenry, l’élève de Curtis, qui 
fera durant trois jours une série 
d’envolées à bord d'un biplan. 

Ce premier meeting d'aviation 
À Edmonton aura lieu à la fin du 
mois. 

M. St-Henry est un aviateur 
bien connu aux Etats-Unis, oû 
ses accidents, toujours terminés 
par une fin heureuse, lui ont valu 
le surnom de “Lucky Bob.” 

“Bob” fait actuellement des 
“nvolées à San Diègo, Après son 
séjour dans notre ville, il com- 
mencera une grande tournée dans 
les principales villes de l'Ouest 
canadien . 

La nouvelle de la venue à Ed- 
monton d’un aviateur a provoqué 
un enthousiasme général et le 
concours de la ville et de la plu- 
part des hommes d’affaires est 
dès à présent assuré, à cette inté- 
ressante initiative, pour en faire 
un succès. 

M. Kruschke n'a pas encore fait 
choix d’un terrain; il attend pour 
cela l’aviateur St-Henry qui arri- 
demain de 
San Diégo. 

T1 peut sembler intéressant de 
noter ici que l'aviateur Eugène 
Ely qui accomplit Pexploit re- 
marquable d’atterrir sur le. pont 
du navire de guerrê, le “Penn- 
svlr'nia” est l’un des élèves de 
urtiss. 
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Un meurtre à 


Rivière-qui-Barre 


Un indien de la réserve Alexander 
trouve le corps d’un métis 
qui avait disparu depuis 
le mois de janvier. - 


Rivière-Qui-Barre, 8—-Un in- 
dien de la réserve Alexander, nom- 
nr Alexis Arcand, vient de décou- 
vrir le corps de Pat. Delorme, un 


M. E. Bion, vient de démission- 


dant à la mine de la Cie Cana- 
dian Coal Consolidated, pour lan- 


Nous avons encore des terres 
libres à Notre Dame d'Auvergne, 
mais ceux qui en désirent feront 


[ 


NUMERO 26 


Abonnez-vous au “Courrier 
de l’Oucst,” le journal fran- 
«ais ayant la plus grande cir- 
vulation à l’ouest de Winni- 


cg. 


FONDE EN 1905. 


Le docteur Ternan, de St-Al 
déterminer la mort, La 


Montée a ouvert une enquête, 


corps semble toutefois écarter 


toute idée de culpabilité de sa 
part. L'autre indien est parti de 


la réserve la veille du jour où les 
membres de la police arrivèrent 
pour faire leur enquête, 

Le corps de Delorme a été dé- 
couvert à la limite de la réserve; 
dans l’une des poches était un 
couteau ouvert dont la lame por- 
lait des traces de sang. La veille 
du jour où Delorme disparut, une 
danse avait lieu sur la réserve; le 
métis voulut y assister, mais n’é- 
tant pas un indien reconnu par le 
traité on lui ordonna de partir 
sur le champ. Ainsi que nous le 
disons plus haut, ce fut à la Ii- 
mite de la réserve que son corps 
fut découvert. 

Aucune arrestation n’a encore 
été faite, mais l’on croit être sur 
la piste du meurtrier. 

En revenant de Rivière-qui-Bar- 
re, où il élait allé faire les cons- 
tatations légales, le docteur Ter- 
nan a été victime d’un assez sé- 
rieux accident de voiture. Les che- 
vaux s'embs rent et les deux oc- 
cupants de ,a voitüre furent pro- 
jetés sur le sol. Le conducteur se 
démit le genoux tandis que le 
docteur Ternan s'<{ligeait d'assez 
sérieuses blessures au nez, au 
front ef aux lèvres. L'hémorragie 
ne put être arrêtée qu'après deux 
heures de soins. 


pe 
1000 colons Canadiens- 
français viennent 
dans l'Ouest 


re-Qui-Barre, qui 
our avait disparu depuis le mois de 
prochaine. Tout indique une a-} janvier dernier. 


Il appert de différents témoi- 
gnages recueillis que Delorme fut 
vu pour la dernière fois en com- 
pagnie de deux indiens dont l’un 
‘tait Alexis Arcand. Le fait que 
c’est ce dernier qui a découvert le 


bert, a constaté que le cadavre 
portait plusieurs blessures à la 
tête, dont une seule suffisait à 
Police 
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Un succès pour 
l'administration 


libérale 


L'HON M. FIELDING ANNON- 


CE UN SURPLUS DE 
$30,500,000. 


Ottawa, 5.—Dans son quinziè- 
me discours annuel sur le budget, 
l’hon. M. Fielding a annoncé un 
surplus sur les dépenses ordinai- 
res de $30,500,000. 

Le revenu total atteindra de 
$117,000,000 à $118,000,000, soit 
une somme suffisante pour payer 
entièrement les dépenses de capi- 
tal ainsi que les travaux du 
Transcontinental national. Ce ré- 
suitat est le succès financier le 
plus remarquable que l’on aïît en- 
core jamais enregistré au Cana- 
da. 

Les chiffres fournis par le mi- 
nistre des Finances ont été ac- 
cueillis par des applaudissements 
répétés partis des rangs des li- 
béraux. 

Samedi soir l’hon. R. Lemieux. 
ministre des postes et le Dr. Clar- 
ke, député de Red Deer, ont par- 
lé en faveur de la réciprocité de- 
want un auditoire nombreux à? 
Québee. Une motion en faveur du 
traité commercial avec les Etats- 
Unis a été unanimement approu- 
vée. 

———— hs — —— 


Lettre de Vonda 


{Correspondance spéciale). 


M. Frank Pelletier, demeurant 
à Dunseith, North Dakota, envo- 
yait dernièrement une lettre au 
“Messager” de Lewiston, Maine, 
dans laquelle il disait que l'hiver a 
été des plus rude en Saskatche- 
wan. Ii prétend avoir visité quel- 
quéé-uns de ses amis, nouveaux 
colons, et tenir de leur bouche 
qu'ils ont enduré beaucoup de mi- 
sère dans le sud de la Saskatche- 
wan. D’un cas particulier, M. F. 
Pelletier veut faire une générali- 
té et il prétend parler de toute l’é- 
tendue de la province. Son raison- 


L'immigration  canadienne-fran-| nement est des plus faux, Il y a 


caise dans l'Ouest battra, cette 
année, tous les records.—Plu- 
sieurs trains Spéciau.+ amè- 
nent nos compatriotes. 


Montréal, 4—Un millier de co- 
lons sont partis aujourd’hui par 
des trains spéciaux du G. T. P. à 
destination de la Saskatchewan et 
de l'Alberta, La plupart de ces co- 
lons sont Canadiens-français. Le 
premier train spécial est parti ce 
matin de la gare Bonaventure, 
ayant à bord presqu'exclusive- 
ment des Canadiens-français de 
Nouvelle-Angleterre, qui s’en vont 
s'établir en Saskatchewan. 

Ce convoi était placé sous la di- 
rection du Rév. M. Gagné, un mis- 
sionnaire de Saskatchewan qui a 
déjà contribué fortement au ra- 
patriement de ses compatriotes 
établis dans les Etats-Unis de 
Pest. 

Depuis plusieurs mois, le Rév. 
M. Gagné faisait une active pro- 
pagande dans les centres fran- 
çais des Etats de Nouvelle-Angle- 
terre et en province de Québec, 
pour établir un courant d’immi- 
gration vers divers centres de la 
Saskatchewan, Le succès qu’il a 
remporté par ses efforts «est ani- 
plement démontré par le contin- 
gent nombreux avec lequel il est 
parti aujourd’hui. 

Le deuxième train spécial par- 
tira à 10 heures et demie ce soir. 
à destination de’ l'Alberta, Ce 
train amènera 500 colons cana- 
diens-français; le convoi est pla- 
cé sous la direction du Rév. M. 
Ouellette, le missionnaire coloni- 
sateur bien connu de la province 
d’Alberta. Un certain nombre de 
ces colons s’arrêteront à diffé- 
rents points de la ligne du Grand 
Tronc, à l’est d’Edmonton. 

D'autres convois partiront éga- 
lement pour l'Ouest sous là con- 
duite de M. TL. H. Maillet, agent 
de colonisation d’Alberta. On si 
gnale en outre qu’un contingent 
nombreux de Canadiens-français, 
conduit par M. Morin, est parti 
du Michigan à destination d'Ed- 
monton. 
se. 


1,000 IMMIGRANTS PAR JOUR 


Winnipeg, & avril Durant le 
mois de mars environ 1,000 im- 
migrants sont arrivés quotidien- 
nement à Winnipeg. 


20 ou 25 ans, les pionniers du Da- 
kota ont enduré aussi beaucoup 
de misère et encore actuellement 
M. Pelletier doit s'apercèvoir que 
les fameux blizzards, qui ont ren: 
du célèbre le Dakota, ne sont pas 
agréables à endurer. | 

Nous aimerions beaucoup sa- 
voir quelles sont les raisons qui 
font que les fermiers du Dakota 
immigrent en si grand nombre 
en Saskatchewan. Que l'on visite 
en effet Saskatoon, Moose Jaw, 
Régina, Calgary, Weyburn, etc. 
que l’on prenne des informations, 
partout l’on apprendra que 25% 
des fermiers des alentours vien- 
nent du Dakota et du Minnesota. 
Evidemment ils ont de bonnes rai- 
sons pour venir ici, et remarquez 
que tous ces fermiers sont des 
gens à l'aise, disposant tous de 
sommes variant depuis $5,000 jus- 
qu'à $25,000. Les calomnies du 
genre de celles que publie Je 
“Messager” valent à peine d’être 
relevées, maïs parmi les gens qui 
y prêtent attention, n'étant pas 
renseignés par ailleurs, il y a mal- 
heureusement trop de nos com- 
patriotes. 

Pourquoi dénigrer à ce point un 
pays où les capitaux affluent, un 
rays que trois chemins de fer 
transcontinentaux traversent el 
qui est sillonné du nord au sud 
par auiant de voies ferrées que 
la main-d'oeuvre permet d’en cons- 
truire. Que l’on prenne donc 
une carte de la Saskatchewan et 
l'on verra que les lignes de che- 
mins de fer constituent un vérita. 
ble filet. Pourquoi dénigrer un: 
pays où des villes comme Régina, 
Saskatoon, Prince-Albert, Battle- 
ford, Moose Jaw ont surgi depuis 
quelques années; un pays où vous 
rencontrerez des institutions fi- 
nancières de la plus haute im- 
portance, où des banques ne 
craignent pas d'élever des édifi- 
ces luxueux qui feraient honneur 
à n’importe quelle ville de l’'Ou- 
est américain ? 

La semaine dernière la Banque 
du Commerce achetait à Régina 
un lot de $50,000 pour y établir 
une succursale; il y a quelques 
jours la même banque payait 
$106,-000 pour un lot situé à Ed- 
monton. La Cie de la Baie d’Huü- 
son fait construire un magasin 
de $1,500,000 à Calgary. 

Tous ces faits ne sont-ils pas 
concluants ? 

Ce n'est point là pure spécu- 


s 


lation; ce ne sont en effet, ni des 
mines d’or, ni le bois de pulpe, ni 
les mines de charbon qui provo- 
quent cette activité et cette con- 
fiance dans l'avenir de notre 
pays; c’est uniquement l’agricul- 
ture qui incite les capitalistes à 
s'intéresser à notre pays et l’on 
sait que l’agriculture est la vérita- 
ble fondation d’un pays. 

C’est là la raison qui jette, dans 
nos prairies fécondes, tant d’im- 
migrants de toutes les nations 
parmi lesquels nos compatriotes, 
hélas! figurent dans une si faible 
proportion. 


Parmi les derniers arrivés à 
Vonda, nous signalons M. Bernier 
et sa famille, qui viennent de 
Brunswick, Maine, et M. Jean 
L'Heureux, venu avec son fils at- 
né, pour rendre visite à son ami 
Monsieur Lévesque. Monsieur 
T’Heureux est tellement enchan- 
té de Vonda et des environs qu’il 
est décidé à s'établir définitive. 
ment dans l'Ouest. T1 est reparti 
aujourd’hui pour aller chercher sa 
famille aux Etats-Unis .L’'inten- 
tion de M. L'Heureux est de se 
livrer à la culture sur une grande 
échelle, 


Dimanche dernier nous est ar- 
rivé M. Eugène Perrault fils, de 
Waterberry, Conn., en compa- 
gnie de sx femme, de ses deux en- 
fants et de ses deux soeurs. M. 
Edouard Nobert arrive également 
du même endroit avec l’intention 
de s'établir parmi nous. M. Per- 
rault, père, avait acheté, l’autom- 
ne dernier, une demi-section au- 
près de Vonda, sa femme et une 
partie de sa famille l'avaient re- 
joint au mois de décembre. 

Tout les nouveaux colons se 
trouvent fort bien de notre climat. 
Lorsqu'on leur fait remarquer que 
l'hiver dernier a été l'un des p'us 
rigoureux que nous ayons jamais 
eus, ils demeurent incrédules et 
donnent pleinement la préférence 
à nos hivers sur ceux de l'est. A 
part janvier et février, qui sont 
toujours assez rigoureux ici, no- 
tre hiver est des plus agréable. 
D'ailleurs la saison très froide 
West jamais longue. Cette année 
les traîneaux ont été remisés vers 
le 20 mars. 


ha © — 


WAUCHOPE, SASK, 


Monsieur André Cognacy, em- 
ployä au service de la Cie Cana- 
lian Pacifique comme “trackman’” 
sédentaire à Wauchope, vient d’é- 
tre promu aux fonctions de con- 
(re-maître À notre gare. 

11 a commencé son service, en 
vette qualité, depuis le ler avril. 
Toutes nos félicitations à M. Co- 
gnacy pour cet avancement gi jus- 
tement mérité, 

M. Benson qui précédait M. Co- 
gnacy dans son nouveau poste se 
retire volontairement après un 
service de 10 ans dans notre lo- 
calité. 

MM. Louis Berumis, Gros, Eves- 
que, Beauchamp et Paul Guiguet 
sont partis depuis quelques jours 
pour aller habiter sur leurs home- 
steads, préemptions et scrips, au 
sud de Swift Current. 

M. Antony Morin, qui parle é- 
galement bien le français et l’an- 
glais, vient d'entrer aux bureaux 
de MM. Bergstrom, notaires et 
courtiers. 

Ce bureau d’affaires devient de 
jour en jour plus important, 


0 
LE TOUR DU MONDE EN 
AUTOMOBILE. 


Deur chauffeurs de Toronto sont 
purtis, hier, pour le faire. 

Toronto, 29.—MM. C. Brooks, et 
E. Morris, deux chauffeurs de To- 
ronto, sont partis, ce midi, pour 
faire le tour du monde en auto- 
mobile durant les huit mois pro- 
chains. 

Ils se rendent d'abord à Buf- 
falo et New-York, puis à la Nou- 
velle-Orléans, Mexico, Panama et 
en Amérique du Sud. Ils portent 
un livre d’autographes qui com- 
mencent par la signature du mai- 
re Geary. | 

Leur voiture est. munie de roues 
spéciales et de ressorts de voya- 
ge. Ils apportent avec eux un 
grand nombre d'outils et d’appa- 
reils de réparations. 


————# 
LA PROPRIETE A EDMONTON 
La Banque de l'Amérique Bri- 
tannique du Nord vient de payer 
une somme de $112,000 comptant 
pour Pachat d’un lot au coin de 
lAvenne Jasper et de la Premiè- 
re rue à Edmonton. 
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LOUIS MADORE£ |L, COTE, DILSCE, F, B, SMITH, B.Sc.0, & M. 


CÔTE & SMITH 


Arpenteurs de terrains, emplacement de villes, limites À bois 
et mines, Estimations fournies sur le rendement et 
fa qualité du charbon 


Tiroir 1807 Office: Cristall BIK, 
Phones 1560 & 1279 EDMONTON. ALTA, 


CHARBON 
CHARBON très gros pour fournaises 
Charbon “NUT” 
Livraison rapide directement de la 
fameuse mine “Ottewell” 


J. J DENMAN, 


Bureaux: WESTERN REALTY Co, 257 Jasper E. 
| Téléphone 1453 ‘ 


MAURICE KIMPE 


ARPENTEUR DES TERRES DU Do- - 


LUCIEN DUBUC 


DUBUC & MADORE 


AVOCATS et NOTAIRES 
Avocats de 1a Banque d'Hachelaga 
PRETS d'ARGENT 
Bureaux : Norwood Block 
EDMONTON 


$ t 
Richelieu Hotel 
J, N, Pomerleau, Prop 
& SH & 
Pension : 41.50 et $2.00 
Pension à la semaine : $7,00 


MN # 
PRIX MODERES 


: CORMACK et MACKIE 
Avocats et notaires 


Argent à préter 


. On parle le francais 
136 JASPER EST Boite Postale 1529 


QUEENS HOTEL 


Ave. Jasper est 
T'hotel le plus ancien et le mieux 
connu d'Edmonton 


FORT GEORGE AND WESTERN LANDS 
Limited. 


215 Jasper Ouest. Phone 4012. 
mm 


FORT GEORGE attire l'attention générale, 
C'est ie moment d'y ucquerir quelquesiuis 

Situee à 48û miles d'kdinontun,a ini-chemin, 
de Prince Htupurt, cette future Vie sera desser- 
vie pur trois ares transcontinentuies 0& «'au- 
tres voiestuives, Prevoyuz l'avenir et avhetez 
dès maiute tnt  Desirez-Vouus une puit uss 

rofitst lius de 30,UUU,UU, d'ocres de terre ari- 

les sU,00U' UE), d'acres de terrains iminiers, fo- 
restiers, qui actendent les voies ferrées pour 
8e déveivpper prodigieuseluent, 

C'uet le fatueux FOUT GEORGE. ., 

Cartes et renseignements grar lits 

LEONARD W HE téditice de j'Opera 
House) 215 Jasper Luest, Edmonton, Alberta. 


Quartiers généraux des Canadiens- 
français 


B. HETU, propriétaire 


PHARMACIE LINES 
125 Ave. Jasper Ouest. 


Nous informons le public de 
langue française que nous ve- 
nons de nous assurer les ser- 
vices de 


M. T.E. GAGNER, Pharmacien 


MINION ET 
Tet, 1616 


INGÉNIEUR :IVIL 


VICE CONSUL DE BELGIQUE. 


248 Jasper E. Phone 2638 


Assurez-vous sur la vie à 
The Londun & Larcashire Life and 
Gencral Assurance Association Ltd, 

Bureaux princinaux, Londres, Angleterre. 


A. W. SCRIVER, gérant régional, Edmonton, Alta, 
Représentant éfalement de , 
The London Guarantee and Accident 


Insurance Company. 


Alphonse Gravel B. A. LL, B.  Emite Gravel B,S. L. B. 


GRAVEL & GRAVEL 


CLLI 
AVOCATS & NOTAIRES 
MOOSE JAW SASK. GRAVEL BOURG SASK, 


Spécialité de produits pharmaceu- 
: tiques français. 


Correspondance francaise et 
allemande 


Les commandes par la poste 
font l'objet d’une attention 
spéciale. 


mme 
en 


BARNES & GIBBS 
Architectes licenciés 
KR. Percy Barnes, À .A.I.C. A.A.A. 
C. Lionel Gibbs, M.S.A., A.A.A. 


Édifice de Ia Banque Impériale 
Eümonton 


Dr W. HAROLD BROWN 


Spécratiste pour les YEUX, les OREILLES, le NEZ 
et la GORGE 


Bureaux : Edifice du Credit Foncier 


HEURES DE CONSULTATION : 


S heures a mm. à 12.30 heures p.1B. 
LU beure pt. & 5 heures pm, 
Pur arrangement seulement, 


Examen dela vue pour choix de lunettes, ° 


THE YALE HOTEL 


EDMONTON 
Rob. McDonaid prop. 


LES CCNTRACTEURS 


Font nos prix pour nos matériaux de 
construction 
Jjiment, plâtre, portes, chassis, 
papier, etc. 
vorman, Clancey & Grindley 


Nelson 


DENTISTE 


Dr. V. C. MULVEY, Chirurgien-dentiste 
CHAMBRE 15, EDIFICK SCHATTNER 
Coin de l'avenue Numayo et de ln rue Isabeïla 

urenux toujours ouverts, Prix moderés 


Taux: $2.00 par jour 
Chambre avec Bain, 52.50 


Edmonton, Calgary, 


Chambre 4, 2ecetage 
| EDMONTON 
Heures d'otfice : 9 à 6 hrs 

di soir de 7 à 9 hrs. 


Telephone 2525, On parie français Carte de Repas 58.00 
MADAM E MEADOWS Peusion Mensuelle (table seulement) 
Dr.B. B. WELLS tua Menus Jasper Ouco 830.00 


Elève des Hôpitaux de Londres, New 
York et Paris 

Spécialiste puur les inaladies des Feux 

des oreilles, du nez et de lu gorge. 
Bureau: Edifice. Norwood 
Heures de consuitanons : 10 a.m, à 1 p.m, 
2 pm. a 5 pm. 
Examen des yeux pour choix de 
lunettes, 


Same- 

'étéphone 1628 622 Première rue 
WESTERN CARTAGE CO. 

Transport de meubies, pianos, cofires 


forts et marchandises de toutes gortez 
par des hommes compétents et responsa- 


bles.” Livraison à domicile de subs d'ex 
W. A. Léonard 3. M. tienry 


RUTHERTORD JAMIESON AND 
GRANT, Avocats, avoués et notaires, 
Hon. A.C. Rotherford, F, C, Jamieson 
Chas. H. Grant, Edmonton, MeDougall 
Court. ‘Léléphone 4H8, Strathcona, 
Edifice de la Banque Ilimpériale, Télé- 
phone 8122, = 


Larue G Picard 


ont maintenant leur bureau au 


No. 248 Ave Jasper 
Chambre No. 4. 


A VENDRE, un eugin à gazv- 
line de 6 I.P., marque Grade, re- 
froidisseur à air, scie et courroie 
Etat neuf. S'adresser pour les 
conditions au coin de Ja Troisième 
rue et de l'avenue Athabasca, à la 
sour à bois. 


The Edmonton Sporting Goods | 


Simpson & Hunter 


Armes, munitions, et articles de sport, 
Fusils rép Les commandes ven- 
ant de la campagne reçoivent une 
attention speciale 

233 ave. Jas est : : : 


H. Milton Martin 


Courtier d'immeubles 
et d'assurance. 


AGENT FINANCIER 


Teléphone . 


Office, 1816 


Eñdmonton 


Agences imperiales 
+ | 
Hon. P. Lessard Leo. Savard 
A. Boileau 
Edifice de la Banque Impériale 
PHONE 4322 


24 Jasper Est. 
Edmonton, Canada 
Telephone 4334 Prêts d'argent 


Boite postale 998 Résidence, 1798 


Assurances.—Immeubles 


- [nal inédit d'Iludsen-Lowe, racon- 


.| modernes” offrent un attrait bien 


LE CORURRIER DE L'OUEST, JEUDI, 6 AVRIL, 1911, 


UNE CURIEUSE LEGENDE 


LA FIN DE NAPOLEON 1er. 


On a traduit récemment le jour: 


tant les derniers jours de l’empe- 
reur, C'est un document d’un très 
vif intérêt, mais qui émeut plus 
qu'il n’étonne. Les pièces publiées 
par M. Omessa dans les “Pages 


plus piquant. La première est ex- 
traite des “Mémoires de l'agent 
Ledru”, éditées à Liège, en 1840. 
Ce policier assure qu'en mars 
1808, étant attaché à la personne 
de l'Empereur, il fut chargé par 
Fouché de découvrir un. sosie d- 
souverain, propre, à le remplacer 
dans certaines circonstances, M. 
de Rochalve, colonel du 3e volti- 
geurs, avait justement sous ses 
ordres un nommé François-Eugè- 
ne Robeaud, né à  Baleycourt, 
Meuse, le 19 juillet 1781, qui res- 
semblait étonnamment à l’Empe- 
reur, Monsieur de Rochal- 
Ve lindiqua à  Ledru, 
l'amena à Fouché, lequel le fit 
agréer par l'Empereur, “Je n’en 
ai plus entendu parler, dit Ledru, 
jusqu’en 1816. À cette époque le 
maire de Baleycourt signala à la 
police de Louis XVIII 1a dispari- 
tion de Robeaud ,dont on n'avait 
pas de nouvelle depuis “un an. 
Une enquête fut ouverte; mais el- 
le ne donna rien et l'affaire fut 
classée. J'ai toujours soupçonné 
un mystère la-dessous.”-—Deuxiè- 
me document... Miss Maud Ella 
Richie a vu Napoléon à Sainte- 
Hélène, Elle le connaissait; elle 
ne l’a pas reconnu. Autre chose 
singulière: le général Bertrand et 
le médecin parlaient sans déféren- 
ceau captif qui lui-même leur ré 
pondait avec humilité.—Troisième 
pièce: Un M. Petrucei, bijoutier 
à Vérone, déclare qu'en 1816 il vit 
s'installer près de lui, dans une 
boutique de lunetier, un homme 
d'une cinquantaine d'années que 
tout le monde surnomma Bona- 
parte, à cause de sa ressemblan- 
ce avec l'empereur déchu. C'était 
un homme de haute intelligence, 
qui sut gagner l'mitié de ses 
voisins, tout on se faisant une très 
belle clientèle, En 1823, il prit con- 
gé de A. Petrnvci: “Si dans trois 
mois, vous n'avez pas de mes nou- 
velles, envoyez au roi de France 


la letire que voici.” Il s'en alla|S 


et ne reparut jamais. M, Petrucei 
expédia Ya letive; un policier fran- 
çuis vint lijuider le fonds de lu- 


nctier ot remit au bijoutier 100.- È 


000 couronñes pour acheter son 


silence, M. Petrucci est mort per-|! 


suadé que sun mystérieux voisin 
était Napoléon.—Quatrième piè- 


ce: Sur le registre privé du procü-|# 


À T. H. CHARLEBOI 


reur Karl Friedrick Arnstein, en 
fonction à Shocnbrunn, on lit à 
la date du 5 septembre 1823: 
“Jlier, un inconnu a itenté de pé- 
nétrer dans le parc, la nuit, par 
escalaile, La sentinelle a tiré sur 
lui. Avant de mourir, il n’a pu 
prononcé que ces mots: “Duc de 
Reichstadt... Roï.. Fils!” Aucun 
papier ne nous a permis de fixer 
son indentité Mais il doit être 
Français el personnage important, 
car l'ambassade, très émue a ré- 
clamé le corps.”—Dernière pièce: 
L'état-civil de Baleycourt (Meu- 
se) mentionne que le voltigeur 
Robeaud ,né dans cette commune, 
est “mort à Sainte-Félène, terri- 
toire anglais”; la date du décès 


d’ambition le fait brusquement 


arpentage de subdivision de ville, 


Pharmacie 


qui |. 


617, deuxième rue—voisin du patinoir 


Telephone 2222 


est soigneusement grattée, 
Résumons, Napoléon, en 1815, 
expédie son sosie sur le “Belléro- 
phon”; les Anglais prennent li- 
vraison de Robeaud que Bertrand 
accompagne pour jouer auprès de 
lui la pieuse comédie du dévoue- 
ment, Pendant ce temps, l’empe- 
reur se réfugie dans une ville ita- 
lienne et fabrique des lunettes 
pour se inieux déguiser, En 1823, 
Pamour paternel ou un regain 


sortir de sa retraite; il expire à 
Shoenbrunn, en voulant revoir son 
fils. Quel beau sujet de roman 
historique pour un émule du 
vieux Dumas! 


J. H. SMITH 


Arpenteur des terres d’Alberta 
et du Dominion 


BUREAUX : 


140 Avenue Jasper Ouest 
TELEPHONE 1651 


Laval 


180, Ave JASPER 
EDMONTON 


J. R. VINCENT 


PHARMACIEN 


H: A. CLEGG, 


ENCADREUR ET BOURREUR 


EDMONTON 


Végreville Crown k 

Liquor. Store £ 
VEGREVILLE 

RUE PRINCIPALE SUD 


Vins, Liqueurs,Cigares, 
Bière et “Porter” 
“Cass’s Ale”et “Guiness’'s 
Stout” 

Bière “Lager”’ en petits 
et grands barils 
Liqueurs douces de toutes 
sortes à bas prix 


Livraison des marchan- 
dises dans toutes les 
parties de la ville 


S e 
Rs CARNET te à 


fense, demande à fournir des éelai- 


mn 
| | FEUILLETON DU “ COURRIER DE L'OUEST : cissements. En vertu de notre pou- 
| voir discrétionnaire, nous ordon- 
b ÿ | ONS qu'il sera entendu: huissier, 
LE DERNIER DES TREMOLIN ñ faites entrer Melle Angéline Sae-' 

À | chard! 
No. 13 ———— Un vif sursaut de curiosité se 


| . 
| produisit à l’entrée de ce nouveau 
| témoin. 
t 


Cette chambre, que l’on fermait; :—Tanitas vanitatum! s’écria-t- 


Mal faite, engoncée dans une es-! 


par des volets en fer pendant la il. dès qu'il eût prêté serment. | 
nuit, donnait sur le jardin entou-i Vous allez juger; prenez note que; 
ré de murs épais. Sans doute lex! vous serez jugés vous-mêmes et ré-| 
volets n'étaient point tirés au ino-:fléchissez à la fragilité du juge- 
ment où le docteur Brissey était: ment humain. Saint Jean Chry- 
entré dans cette pièce, mais d'a; sostome.., 
près le plan placé sous les yeux: 
des jurés, il paraissait impossi-: milien de sa tirade et lenvoya! 
ble qu’on eût pu entrer du de-!s'asseoir. Mais lauditoire, déjà 
hors. Quant à la porte extérieure} mis en gaieté par l'apparition de: 
Marianne ne l'avait pas entendu!ce bizarre personnage, eut une! 
ouvrir. inouvelle émotion en apercevant 
Le Minet-Bernard et les Minef| devant la barre des témoins le! 
jeune, après de longues lamenta-| Huet, qui s'était glissé 1h on ne! 
tions ,accusèrent très netiemeni;isait comment 


pèce de berthe de soie puce, la 


figure semée de taches de rous-! 


setr, Melle Sacchard n’était point 
belle: les yeux seuls, d’un bleu 
foncé, animaient un peu cette 
physionomie vulgaire. On devinait 


Le président l'interrompit au!ce qu’elle devait souffrir de parat-! 


tre ainsi devant cette foule; mais 
on sentait qu'une de ces résolu- 
tions réfléchies que rien ne brise 
la décidait à agir. 

—Que savez-vous de laffaire? 
lui demanda M. Maisonneuve. 

—Monsietr le président, répon- 
dit Melle Sacchard, je viens té- 


Pierre Brissey d'avoir fait le] Son geste interpellait le prési-| moigner que dans la nuit du ler 
coup. dent, sa bouche démesurément | an 2 mai, M. Pierre Brissey était 
Sacchard, très sympathique} ouverte proférait des sons plus 6} à Roanne. 


dans sa déposition, fut vivement | tranges que jamais. Ces chen!| Vous l'avez vu?.., 
réprimandé par le président qui) eheu! qui ressemblaient à des géi Nous avons passé une partie 
lui reprocha d’avoir une part iu-| missements sortant d’une caverne, | de la nuit à causer dans le jar- 
directe dans cette catastrophe. ; semblaient horribles. dans cétte| din. . 
La déposition d. Remy, le! circonstance solennelle, :—-Votre père ignorait donc sa 
juge de paix, était attendue avec] —Quel est cet homme? fit le! présence chez vous pusqu’il n’a 
impatience. On savait avec quel! président agacé et mécontent. . | parlé de ce fait ni devant l'ins- 
soin il avait dû contrôler, par! —-Cest le Muet, répondirent|{ruction, ni au tribunal? 
enquête personnelle, les affirma-| d'innombrables votx à la fois. —Oui, monsieur le président, il 
tons de linstruction. —Qu’on l’emmène! était question d’un mariage entre 
M. Rémy, très ému, bégayant| Et, tiré par des personnes bien-| nous, et... M. Pierre m'avait de- 
qresque, se borna à raconter ce| veillantes, pris sous les bras par | mandé un rendez-vous... 
que nous savons déjà, sa visite à | les gendarmes, le Afuet fut jeté) -—Un rendez-vous... qui s’est 
Trémolin le matin du crime, et} violemment dehors, et dans Île! prolongé jusqu’au matin?... 
l’incompréhensible absence de} mouvement de rotation que lui im-| Oui, monsieur le président.” 
Picrre à cette heure matina'e. » | primèrent le flux et le reflux de| Elle disait cela posément, neite- 
.. Le dernier témoin fut le père! ces vagues humaines, il vint tom-| ment, comme si elle eût appris 
Vanité. A quel titre figurait-il au | ber sur la place. par coeur sa déposition... 
procès? Il l’ignorait lui-même} —L’audition des témoins est)! Le public était singulier à re- 
Mais, à force de le voir partout, | terminée, dit M. Maisonneuve; un|garder. Chez les hommes assem- 
. on s'était figuré sans doute qu’il} témoin, qui n’a été appelé ni par|blés, énervés par l’angoisse, ten- 
avait dû voir quelque chose. le ministère public, ni par la dé-!dus par lattention, le rire est 


- 


ES 
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! voisin des larmes. 


n 


| Les yeux se portaient tour à! 
tour sur ce jeune homme, dont 
la mâle beauté apparaissait plus! 
| poétique encore avec les teintes! 
: mélancoliques qui la convraient, 
jet sur cette pauvre fille déplora- 
; blement laide. Il y eut un moment 
comme un éclat de rire prêt à par 
tir pour huer de honte le laïide- 
iron... L'éclat de vire s'arrêta 
| comme un oiseau qui a battu des 
j ailes et qui ne s'envole pas. Pier- 
ire Rrissey s'était levé gur une 
| qnestion au président. 

—J'aime Melle Sacchard, dit-il, 
je le reconnais, et mon plus cher 
i désir eût été de l'épouser, mais. 
il n'est pas vrai que j'aie été à 
| Roanne pendant la nuit de l’as- 
| sassinat, 

Cette declaration d'amour fut 
hien dite par un vrai gentilhom- 
me, qui couvrait cette laideur de 
femme par sa beauté d'homme, 
qui mentait pour sauver du ridi- 
cule celle qui venait de mentir 
| pour le sauver de l’échafaud. 
Le rire menaçant se fondit dans 
des larmes, On regarda encore 
Melle Sacchard ,mais on la vit 
‘autrement, Elle n'était plus lai. 
de, en effet, une clarté intérieu- 
re transparaissant à travers la 
peau, illuminait ce visage soudain 
kmétamorphosé,  ‘- : 
—Témoin, dit M. Maisonneu- 


mm 


ve, vous avez prêté serment; ré- 
| fléchissez à la portée de votre té- 
imoignage, Persistezvous dans 
votre affirmation? : . 

—J’ai dit la vérité, balbutia-t- 
ielle,” | 


—Vous pouvez vous retirer 
sans vous éloigner cependant; 
messieurs les jurés apprécie- 
ront...” : 


En sortant de la salle d’audien- 
ce, Melle Sacchard s’inclina de- 


| . , 
vant Mme Brissey, et sentit une 


main glacée qui pressait la sienne 
brûlante de fièvre. 

Les dramatiques incidents de 
l'audience avaient leur écho dans 
la foule qui stationnait au dehors 
Une circonstance particulière 
semblait contribuer à rendre les 
esprits plus fiévreux et à exciter 
davantage tous ces nerfs crispés 
par l'anxiété. Le ciel, très pur le 
matin, s'était tout à coup couvert 
de ces nuages noirs qui recèlent 
dans leur sein l’orage prêt à tom- 
bér et pèsent sur la tête comme! 
un plafond de plomb. 

Nul, cependant, n'avait l’idée 
de s'éloigner. On attendait, Quel- 
que sévèrement que fût gardée la 
salle des assises, une sorte de 
correspondance s'était établie en- 
tre le tribunal -et le dehors, On 
savait, en quelque sorte, minut 
par minute, à quel moment tel 
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précieuses conquêtes de 89, il pei- 
gnit sous de vives couleurs la pas- 
sion du jen et ne recnia pas de- 
vant une allusion à une pièce cé- 
lèbre que le génie de Frédérick à 
maintenu longtemps au répertoire 
des théâtres. de drame. 

“Le procès que vous avez à ju- 
ger, messieurs les jurés, dans l'in 
dépendance de vus consciences et 


la sincérité de vos convictions, 


ajouta M. Fauvient, pourrait a. 
voir une épigraphe: of mènent les 
mauvais chemins. Les mauvais 
chemins! ils ont mené l'accusé 
des tripôts de Roanne au seuil de 
cette maison qu'il aurait dû res 
pecter plus que tout autre, puis- 
que c'était la maison ancestra- 
le. Elier, l’orgie, l'or ruisselant 
sur les tapis, la frénésie des_ar- 
dentes soirées; aujourd’hui, le 
crime épouvantable derrière lui 
la divinité vengeresse qu’a peinte 


du tonnerre, sc 


andant en quelque * 


sorte chacune des paroles du re - 


présentant de la justic 
comme un témoignage 
| contre la coupable. 


celatant 


| M. Fauvient, qui avait une voix 


ide bassetaille d'une rare puis 
sance que quelques-uns ) 
| viennent d’avoir entendue, À l'a- 
iris, dans le salon du 


Mosnier, où l’on faisait de si but : 
ne musique, M. Fauvieni ne ser È 
fraya point de Intter contre 10: 


tonnerre, 

Que s'est-il passé, continuttil 
en déployant toute sa  vigueil, 
dans la nuit du 1er au 2 mai? Mes- 
sieurs, nous pouvons vous le dire 
Nous discnterons après l'invrat 
semblable système de défense de 
l'accusé, cette promenade vérita- 
blement fantastique, cette promt 
nade qui, à elle seule, serait 0 


crime, car, parmi vous, messe 
e 


se SOU 


président ; 


je ne sais personne qui ait le CO? 
d'admirer le reflet de la luue su 
un étang après avoir pris le © 
sespoir par la main pour l'antentl 


témoin déposait. On avait com- | Prudhon. Hier, un homme dont 
menté avec animation linterven- | on admire l'audace, tandis qu'il 
tion de Melle Sacchard, et quand | jette au sort aveugle des sommes 
le procureur du roi prit la paro-| qui nourriraient de longues an- 


le, un pressentiment douloureux :nées d’indigentes familles; aujour- 


agita cette multitude et lui fit 
deviner que la cause de Pierre é- 
tait perdue. .… 

‘ Le procureur du roi, M. Fau- 
vient, qui, mis en évidence par 
un procès politique, a occupé plus 
tard une si haute situation à Pa- 
ris, était ce qu’on appelle un pin- 
ce-sans-rire, Il étreignait les faits. 
comme dans un.étau et s’effor- 
çait de leur faire crier la vérité. 
À cette époque, un défaut habituel 
aux orateurs de province, et dont 
M. Wauvient s’est corrigé avec l’A- 
ge, la déclamation, gâtait un peu 
ces brillantes qualités, Ce fut sur 
un ton très pompeux quil com- 
mença son réquisitoire. 

Après avoir parlé de l'égalité 
de tous devant la loi, une des plus 


d’hui un criminel blotti dans un 
fossé, affolé par un frissonnement 
des broussailles, interrogeant le 
chemin pour savoir si nul ne vient 
déranger 5e: nvnjets pervers, épi- 
tant laeyve, :. minute, l'instant. 
» 
À peine le jioctreur du roi à- 
vait-iluennmens, son réquisitoire; 
que lovuse, qui nennçga depuis si 
longiemps, # tif à gronder avec 
une véritable fur. Le gronde- 
ment du tunncrie, los lueurs des 
éclairs coupaut -8 discours véhé- 
ment, prouisuhkat une ‘impres- 
sion que nu! Hérait le maître de 
dominer. On £e uymelle que cette 
circonstance fui nue de celles qui 
décidèrent du sort de Mme Lafar- 
ge: les jurés virent Gans ce bruit 


sous le toit paternel. ue La 
“Ce qui s'est passé, le vol 


soif de l'or tourmentail l'accusé. 


le coupable, répondront vos CO 


, . . tp vil PO. À 
ciences bientôt, Hie fecit ui d} 


dest, ont maximé, en effet, ces Ro: 


mains qui, à côté du Mon 
qu'ils élevaient aùû Droit, consil 


saient partout ces forums, de 
Thermes, ces palais dont les 
bris imposants encore  exci % 
l'admiration du voyageur et dE 
l'artiste. T'accusé avait besoin 
d'or, il lui en fallait pour satit 
faire la passion qui le dominail 
cette maîtresse exigeante qui, sû° 
blable à la femme éhontée ss 
peinte Juvénal, n'est jamnis ? 
souvie, lagsa, sed non 8ût 
cessit. . 
|: … À Suivre. 


iata l'E 


e humaine, 


Ben nd trie ee € ot tonton 
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la province 


et notez la position exceptionnelle occupée sur les rives de la fameuse rivière Athabasca par 


Ce ci ATHABASCA LANDING 


LL E “La ville du nord ” 
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tous les députés - conservateur: 
ont signé, sau: le groupe des “in 
térêts” de Montréal et de To 
ronto, et sauf aussi, les nationalis 


Hebdomadaire | tes du groupe Monk, Mais de ces 
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derniers, personne n’a cure. 

La crise persiste donc, puisque 
le parti conservateur ne peut pas 
se priver du concours des ‘“inté- 
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LA QUESTION D 


ES TERRES DU 


MANITOBA 


L'ATTITUDE DU GOUVERNEMENT FEDERAL. 


Les négociations, pendantes d2- 
puis de longs mois entre le go4- 


vernement du Manitoba et le Dn 
minion, relatives à l'augmentation 


du subside fédéral comme condi-i 
tion “sine qua non” de l'adminis | 


tration par le gouvernement fé. 
déral du territoire qui sera ajon 
#6 au Manitoba, ont abouti à u. 


bre des habitants excéderait ce 
chiffre, De plus une somme de 
quatre-vingt cents par chaque per- 
sonne fixée dans les limites de 
territoire devait être versée au 
trésor provincial. La somme to- 
tale étant augmentée en propor- 
tion de l'accroissement de la popu- 
lation à chaque recensement dé- 
cennal. 


pagne qu’il mène est très coûteuse 
et une élection générale demande- 
ra encore des centaines de mil- 
liers de dollars. 5 

Que cette crise puisse se produi- 
re en ce moment, en pleine cam- 
pagne politique, à la veille peut- 
être d'une élection générale, le 
fait est significatif ; il dénonce la 
démoralisation la plus complète 
du parti. Ce n’est pas au milieu 
d’une bataïlle qu’une armée peut 
impunément changer de général 
en chef. Tout le monde sait ce- 
la. Mais alors? 


Alors, :c’est que les financiers|. 


conservateurs savent pertinem- 
ment que, avec son organisation 
actuelle, le parti marche tout 
droit à l’écrasement. Et ils se di- 
sent que, peut-être, avec un nou- 
veau chef, cela aurait chance de 
marcher mieux. 

Le gouvernement de sir Wil- 
frid Laurier et le parti libéral 
suivent avec placidité ces derniè- 
res convulsions du vieux parti de 
Sir John A. Macdonald. Ils ne 
pressent point le combat, et laïs- 
sent aux dissensions internes des 
adversaires le temps de faire leur 
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dit, non seulement dans la priè-|= 


l'oeuvres charitables, mais en re- 
zard de quelques miséreux secou- 
rus avec cette obols intéressée, 
que de milliers de familles sont 
ruinées ou plongées dans une gè- 
ne voisine de la misère par lacea- 
parement du monopole! 

Et d’ailleurs, l'esprit et la for- 
me dans lesquels le philantrope 
donne les preuves de sa générosi- 
té intéressée ne constituent-ils pas 
eux-mêmes une forme variée du 
monopole? 

On s'épouvante à la lecture des 
dépêches donnant le compte-ren- 
du d’une épidémie de peste en 
ExtrêmeOrient, et l’on regarde a-; — 
vec indifférence les tentacules du Edmonton, 4 avril, 1911. 
trust s’abattre autour de soi! Que Monsieur l'éditeur, 
voilà bien l'inconséquence humai-| Un de vos confrères vient de 
rendre publiques les lettres de 
{ Mgr A. Langevin et de Mr. A. Tur- 

geon, de Régina, touchant l’ensei- 

| gnement du français dans les é 
. coles de la Saskatchewan. 

langue française Ce. qui est clair à Régina ne 

saurait être obseur à Edmonton; 

Pendant la réception organisée | C'est le même soleil qui éclaire les 
en son honneur par le clergé et | deux capitales; c'est la même fa- 
les citoyens d'Ottawa. et qui a eu | meuse clause qui fut la règle du 
lieu vendredi soir dans la basili- | français depuis les jours lointains 
que de la capitale fédérale, S. G.| des Haultain, Goggin et Calder. 
Mgr.-Stasgmi, délégué apostolique, L'interprétation de catte clause 
a rendu à Ja langue française un !a-t-elle jamais été une part d'un 
hommage auquel nous sommes | Programme politique. Ne fût-elle 
tout particulièrement sensible. pas pros goes ate comédie) 

Après ls r l'adresse | Mais fort désobligeante coméd 
préen ee par 8 Ge Mer Gauthier, | grâce à laquelle un cours primaire 
au nom des prêtres et des fidèles français était permis sur le Po 
du diocèse, le délégué apostolique | Pier, mais rendu impossible de 
d'Ottawa. en parlant latin, avait toute manière par la constante 


re, mais aussi dans la charité et il 
rappelle les paroles de Saint 
Paul qui dit que dans la “religion 
du Christ il n‘v a plus ni juifs. 
ni gentils, mais seulement des 
chrétiens”. Je vous remercie, ainsi 
que notre archevéque, de cette 
bienvenue”. 


Tribune Libre 


‘POS DE L'ENSEIGNE:- 
MENT DU FRANCAIS. 


mn 


Mgr. Stagni et la 


me { Sueris et : 
l'organisme est fortifie. 


_— Quand vous êtes tout déprime 
sr) Vous prenez facilement friq 4 
votre rhume se prolonge, 


En prenant du 


Sirop MATHIEU 


de Goudron et d’Huile de Foie de 
Morue, 
non-seulement vous guérirez le 
malaise local, mais vous fortiticrez 
votrecorps d'une façon permanente. 
Le goudron de hêtre contenu 
dans le sirop est adoucissant et 
#4 wuérit, tandis que l'huile de foie 
“4 de morue stimule l'appétit et aug- 
“1 mente le poids du corps et sa v. 
1 gueur, Leur combinaison donne 
#1] un sirop quiest le meilleur remède 
À connu pour les 1hrmes. 
1 Quand il y a de la fièvre avec le 
rhume, il faut prendre des Pondres 
Nervines Mathieu. Elles calment 
la fièvre et soulagent la douleur 
(Se vendent en boîtes de18 poudres 
pour 25c.) 


Grande Bouteille de 
Strop Mathieu 35c. Cle J. L. MATHIEU, SHERBROOKE Qué, 
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oeuvre de désagrégation:; ils n’ont 
En dehors de cet arrangement! qu’à regarder faire pour vaincre 
n'intéressant que les nouveaux|sans avoir la peine de combat 
territoires du nord devant étre a-| tre. L 
joutés à Ia province du Manitoba! Dans tous les cas, quel que soit 
il est bon de faire remarquer que; le dénouement de cette crise, le 
sk le subside fédéral annuel, ac-| parti libéral, solide, homogène, 
tuellement versé au trésor manito-| plein de confiance en son chef, at. 
bain, n'est que de $100,000, 150,-' ra facilement raison, à la prochai- 
000 acres de terres choisies ont}ne élection générale, de ce qui res- 
été accordées comme subvention à|tera de l’ancien parti conserva- 


refus du gouvernement Roblin 
d'accepter les offres faites. 

Et tout naturellement les jour- 
zaux conservateurs se sont emMj'tt 
rés de la question pour en faire 
un grief au gouvernement Lau 
rier, en l’acccsant d’injustice fla- 
grante envers uñe province eenser 
vatrice. 

I1 nous semble fort à propos, 


emploré le langage classique de mauvaise von de quelques in- 
l'Eglise, puis il ajouta: “Je veux | terprêtes de la oO. Lu RIT GI 
m’exprimer dans chacune des deux| On a cru que l'absence du fran-! : 

langues qui sont parlées dans celeais dans les écoles était dû à 1 Im! 5 

pars. of d'abord dans cette belle! compétence des maitresses, mais à 
langue française qui a été la pre-{ tous savent avec quelle peine:$ 
mière langue de la foi dans l'Amé- 


une maîtresse qualifiée pour Qué-:E 
rique et surtout au Canada.” 


bec peut obtenir le permis d'en-;f Fournisseur de matériaux 
Après qu'il eut salué, en fran-|seigner en Alberta.  ; de construction 
çais, la population du diocèse 


- Telephone 
1666 


pour mettre fin à cette accusa- 
tion de partialité de la part du 
gouvernement fédéral, d'étudier 
rapidement le différend actuel. 

Une requête, pour l'extension 
des frontières du Manitoba, fai- 
te à Ottawa par le gouvernement 
provincial, fut favorablement ac- 
cueilli par le cabinet Laurier et 
la question des nouvelles fron- 
tières fut résolue à la satisfaction 
des deux parties. De cet agrandis- 
sement de territoire découla na- 
turellement l’idée que le gouverne 
ment fédéral assumât une part 
financière dans l'administration 
des nouvelles terres provinciales: 
et le gouvernement manitobain 
demanda que la province du Ma 
nitoba agrandie, fut placée av 
point de vue du subside fédéra! 
dans une situation analogue à cel 
le de la Saskatchewan. 

Le Dominion répondit à cela 
que l’arrangement actuel, ayani 
été fixé à la suite de la dernière 
Conférence interprovinciale, de 
1906, il était impossible de mo. 
difier les conditions existantes a 
vaut qu'une nouvelle conférence 
fut tenue. En conséquence, l'ar- 
rangement nouveau ne devait por- 
ter que sur le territoire ajouté 
à la province dans la région du 
nord. 

Le subside annuel, versé par le 
gouvernement fédéral pour coopé- 
rer à l’administration provincia- 
le de ce territoire, devait être 
comme suit, en Cas d’acceptation 
de la part du gouvernement ma- 
nitobain: 

£200,000 par année jusqu'à ce 
que la population 7 demsurant 
atteigne un total de 109,000 à- 
mes; puis $250.,000 jusqu'à ce que 
Ja population parvienne à 150.000, 


gouvernement fédéral, en plus de 
toutes les terres marécageuses qui 


Il est difficile de fixer Fétendue 
le ces terres, on peut cependant 
noter que le compte du revenu de 


que, jusqu'à présent, ces terres ont 
lonné un revenu annuel de $156.- 


Jonné à elle$ seules un revenu an- 
nuel de $24,000. 

Pour résumer d’une façon clai- 
re la situation, nous constatons 
qu'en additionnant Ks différen- 
tes subventions fédérales accor- 
lées au gouvernement manitobain 
Avec la somme proposée pour le 
nouveau territoire, le total géné- 
ral est de $1,217,000. La même 
source de revenu ne produit pour 
‘a province de Saskatchewan 
qu'un total de $1,239.000, avec, 
nour cette dernière, des charges 
‘waucoup plus lourdes et une ad- 
ministration plus onéreuse. 

On se rend compte par cette 
romparaison combien la proposi- 
tion du gouvernement fédéral est 
juste et raisonnable. 

Le gouvernement fédéral est 
fortement en faveur du règle. 
ment de la question dans un sens 
équitable pour toutes les provin- 
ces de l'Ouest; s'il plaît au cabi- 
net Roblin de sacrifier les vérita- 
les intérêts du Manitoba à une 
misérable question de parti, les 
électeurs qui ont maintenu ce ca- 
binet au pouvoir ne devront s'en 
prendre qu'à eux-mêmes. 

‘Ils seraient malvenus de re. 
jeter la responsabilité de cette 
mésentente sur le gouvernement 
Laurier, car les faits parlent trop 
éloquemment en faveur de ce der- 
nier. 


et enfin $200,090 lorsque le nom- 


ET LA CRISE QU'IL TRAVERSE. 


Nous empruntons à notre ex. 


eellent confrère Le Canada, Farti- 
cle suivant qui est tne intéressan- 


Les députés des provinces ma- 
ritimes ont également conscience 
que kurs électeurs sont en faveur 


te revue de la situation actuelle! de la réciprocité et ils ne mar- 


du parti cons:rrateur à Ottawa: 
Nous n'avons pas l'habitude de 
nous mêler des affaires de famille 
du parti conservateur; mais ces 
affaires traversent en ce moment 
de l’aveu de ses propres organes, 
une crise aïgue qui intéresse tout 
le pays. 
D'après le World, de Toronto, 
A. R. L. Borden aurait défmiti- 
vement résolu d'abandonner la po. 
sition de chef du parti; et il de- 
vait remettre sa démission, à un 
<aucus convoqué par cela. 
… Cette démission serait provo- 
quée, d’abord, par la difficulté 
qu’il éprouve à réunir toutes les 
forces du parti en faveur d'une 
politique quelconque. On saït, en 


.… …@ffet, que les députés conserva- 


‘teurs de l'Ouest sont furienx que 


. le parti se soit formellement op- 


posé à la réciprocité. Comme la 
. avoué M. Lake, le seul député con- 
servateur de la Saskatchewan. 
tout l'Ouest est pour ; réciproci- 
té. Et le seul moyen qgee M. La. 
ke perçoive de sauver son siège, 

est de demander une plus large 
_ réciprocité, comprenant l’admis- 
sion en franchise des instruments 
aratoires. 


chent que par esprit de discipline, 
à peu près convaincus qu'ils sacri 
fient tout espoir de réélection. 

Mais le groupe pius dangereux. 
est celui que forment certains in 
téréts de Montréal et de Toronto. 
iarérèts qui ont à leur disposition 
tous les fonds dont le parti peut 
avoir besoin, et qui, depuis l’ov- 
verture de la campagne contre la 
réciprocité, dépensent sans comp- 
ter. Ce groupe insiste pour un 
changement de chefet déclare que 
si on ne lui donne pas satisfaction, 
il fermera sa caisse. 

Les vieilles barbes du parti, a- 
près avoir jeté un regard autour 
d’eux, ont constaté qu’il n’y avait 
personne qui fût en état de pren- 
dre, en ce moment la place de M. 
Borden, M. McBride refuse, MM. 
Roblin et Rogers ne sont pas po- 
pulaires dans l'Est, M. Sifton est 
encore trop nouvellement conver- 
ti. 

Alors, ils ont fait signer un 
“round robin”, avec les députés 
présents à Ottawa, demandant à 
M. Borden de retarder sa démis- 
sion, car elle entrainerait infailli. 
blement la désorganisation com- 
plète du parti . 

Les journaux torys disent que 


ont été transférées à la province. 


lUuiversité du Manitoba par le|teur. 


D 
Causerie de la semaine 


LE DANGER DU MONOPOLE. 
Un certain nombre de capitalis 


la province du Manitoba indiqueites du nouveau monde ont entre 


pris l'oeuvre gigantesque et né 
faste d'une monopolisation à ou- 


900, Les terres de l’Université ont| trance. 


Chaque jour les journaux nous 
apportent la nouvelle de quelque 
article nouveau. de quelque indus- 
tr'ie—exploitée librement encore— 
sur lesquels la griffe du monopo- 
leur s’est abattue. 

Et Von peut conclure de ce fai! 
que malgré le régime démocrati- 
que des deux nations de l’Améri- 
que du nord, malgré les efforts 
constants faits pour décentraliser 
son pouvoir lemonopole accompli: 
son oeuvre avec la patience et la 
ténacité qu'apportent à leur sinis 
tre besogne les membres d'une “ca: 
morra”. 

Que verrons-nous donc bientôt, 
—+t il serait temps que l’on ou- 
crit les Feux sur ce point,-Que ver 
rons-nous bientôt à chaque bran- 
che de l'industrie et du commer- 
ce? un roi, un despote, un tyran, 
qui, à. son gré, conduira le petit 
peuple et pourra le pressurer à sa 
guise. Alors, me direz-vous, com- 
ment up travail, si ruineux pour 
le peuple et les classes laborieuses. 
peut-il s'accomplir, au vu et su de 
tout le monde, sans que personne 
ne se lève pour crier haltelà? 
Demandez le vous-mêmes à ces ha- 
biles capitalistes. dont l'unique 
ambition est d'accaparer toute 
une branche de l’industrie et du 
commerce. 

Ils s'efforcent tout d'abord de 
mettre à leur service la foule des 
petits commerçants et des petits 
ndustrisls. Sous l'empire de cir- 
constances diverses ceux-ci ne sau- 
raient résister longtemps à la 
pression qui est faite sur eux. 

Il s'en trouve sur ie nombre. 
cependant, qui se montrent rebel- 
les au trust et entendent conser- 
ver leur indépendance. 

C'est alors que les monopoleurs 
s'inspirent du fameux principe 
“La raison du plus fort...” Com- 
ment ces humbles pourraient-ils 
résister longtemps à ceux qui dis- 
posent de millions mis au servi- 
ce d'une organisation puissante? 


ls succombent très tôt dans la! 
lutte inégale et le monopole s’éta- 


blit. 

Mais ce n’est pas au petit com- 
merçant ou à la petite industrie 
seuls que s'attaque le monopole. 
Une proie facile et tentante pour 
ce dernier est la compagnie à 
fonds social. Rien de plus aisé 
pour les monopoleurs que d’em- 
porter cette position d’un coup de 
main ils achèteront toutes lex 
parts mises en vente; ils auront 
bientôt acquis la majorité, et pla- 
cés ensuite au gouvernail, ils con- 
duiront vite la compagnie au mo- 
nopole, en attendant qu'ils y con- 
duisent la banque. 

Tout moyen est bon au monopo- 
leur pour parvenir à son but; il 
lui plaît assez de se couvrir du 
masque humanitaire ou philantro- 
pique; et l’on est trop prompt à 
admirer; ou confond trop facile. 
ment une forme déguisée de la phi- 
lantropie avec la véritable chari- 
té. . 

La bourse du monopoleur s’ou- 
vre ostensiblement en faveur 


d'Ottawa au nom du Pape, le délé- 
gué apostolique continua en ces 
termes : 

“Le Saint Père. dit-il, avant que 
ie quitte Rome, m'a chargé de don- 
ner sa bénédiction aux évêques, au 
clergé séculier et régulier, à toutes 
les nationalités, à vos familles. Sa 
Sainteté demande le succès pour 
les institutions. le commerce et les 


price du Bureau d'Education. 
Pères de famille de langue 


vent faire qu'un remède soit ap- 
pliqué sans retard à la situation 
des vingt années passées. 

Comme lors de tout change. 
ment. il y aura des difficultés pra- 
tiques, des conflits locaux. des: 
industries du Canada. Au milieu plaintes. Mais parmi l£s pères de 
de ses occupæions le Pape songe | famille de langue française, il y a 
toujours à ce pars. Il y a trois se-{des législateurs. des hommes de 
maines, ajoute Mer Stagni. lors-{loi, des hommes instruits, des 
qu'i se préssnia au Pape, pour re-| gens d'affaire, des gens influents, 
cevoir sa bénédiction, Sa Sainteté | soutenus dans-vingt paroisses par 
lui dit: Allez. allez au Canada |cinq mille électeurs. 
sans crainte, car ce peuple est un | Jis ont leurs droits. et le gros 
peuple de bons catholiques. Sa | bon sens de leur côté. Il leur se. 
Sainteté a parlé de votre dévoue-|ra facila de trouver des solutions 
ment au Saint-Siège Apostolique. ‘aux difficultés. dûssentils en v-- 
Aussi suis-je venu vers vous avec |nir à une division des Ecoles Sé- 
men coeur ouvert à l'espérance, | parées. en districts français et en 
convaincu que vous m'aiderez à| districts anglais. 
accomplir ma mission .Sorez unis. | 


+ 
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C. X. 


Percherons 


— 

M. Roch Marien, de Montréal. a actuellément 7 étalons perche- 
rans à vendre, à l'écurie, Taylor & Spinks. 258, Avenue Jasper: 
ces étalons ont été importés directement de France, ils pèsent 
de 1700 à 2200 livres. Ce sont les meilleurs percherons qui 
aient été amenés encore dans ce district: ils seront vendus à 
des conditions faciles aux personnes présentant des garanties 
suffisantes. Chaque étalon est garanti. 


} 
française, syndics et députés peur | 


633 Cinquieme rue, nord de l'avenue Jasper 


EDMONTON, ALTA, 
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J. YOUNG & Co. 


251 Avenue Jasper Est. 


LIBRAIRIE EN TOUS GENRES 


LIVRES, PAPIER à LETTRES, ARTICLES DE BUREAU 
PAPETERIE. etc. etc. 


Une visite vous convaincra de la qualité et du 
bon marché de nos articles 


SRE ST EE 


The QUEENS 
VEGREVILLE (ALTA) 


Hotel de premier ordre 
sous tousles 
rapports 


CHAUFFAGE A LA VAPEUR 
EDOUARD CYR GERANT 
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Les vertus précieuses du genièvre jointes aux 
propriétés stimulantes des vieilles Eaux-de-Vie ont aidé 


D Le 


D 


nos aieux à atteindre une vieillesse 
avancée, exempte d'infirmités. 


LE GIN 


CROIX ROUGE 


est une Eau-de-Vie de genièvre et de grains canadiens 
de choix. € C'est un créateur d'énergie. © Il soutient 
les forces, tonifie l'estomac. € Il favorise le bon fonc- 
tionnement des reins, facilitant ainsi l'élimination des 
poisons du sang, l'acide urique cause première di 
rhumatisme et de la goutte. | 


Chaque flacon de GIN CROIX ROUGE et revêtu du timbre 


officiel de garantie du Gouvernement Canadien. 


BOIVIN, WILSON & CIE 
AGENTS 
A . 


MONTREAL. 


LE COURRIER DE L'OUEST, JEU 


un côté noble qu’une âme d'artiste | abouti à l'étroitesse boudinée, Re-}} 
est plus apte à saisir que toute| marquez, en effet, que la dite ju- |} 
autre. Voulez-vous essayer? pe succède directement à Ja robe|l | 
Quelle envie de gronder! Nous| entrave. Et c’est ici qu’éclate Vé-}} 
causerons de cela dans la colon-| ternelle loi politique qui veut quel} | 
ne voisine, voulez-vous? “extrême compression provoque u-|} Ë 
Mme LUmbarrassée—Toutes les! ne révolte brusque, foudroyante. || 


|) 


ET 
NA 


we dont sell helos. they | 


vivre, et pour l'amour de Vous 


Ever.—Un peu indiscret, Je re-| Louverture pour fustiger à leur|} 


NE F. nr 
Entnin … [recettes que vous voudrez, chère | A la suite des nègres de Saint-Do- |} 2 : h h 
. madame! La science ménagère de| mingue et de la Martinique cour-|} and go with fhe ciethes. 
notre amie est incommensurable | bés Je veille sous le fouet des plan-}} ÿ 
Vue onemmeeneceneneeene en == | ct son plus grand plaisir est d'en | teurs, qui se sont déracinés de ter-|f COM D ANY 
ie © espoirs se sont mirés... Et jai faire profiter nos lectrices. Ecri-{re, comme dit Musset dans|| 
CH R ON [) U E remercié Dieu, pour le courage de vez donc sans plus de gène, “Rolla” à la voix d’un Toussaint-|} Immeubles 


qu'il m’a donné. 

Vous souvenez-vous, Marcelle, 
de notre dernière entrevue? En 
fermant les yeux, je retrouve cha- 
eun de vos gestes, chaque jeu de 
wotre physionomie, alors qu’en- 
ire nous Îles: mots n'avaient plus 
leur valeur réelle; les vôtres, pué- 
rils et-presque indifférents.et, ce- 
vendant, pour jamäis enclos et 
prisonniers en ce qu'il y a d'im- 
mortel en moi; Jes miens, me 
pauvres: mots hâchés, laissant 
sourdre toute ma détresse... Mais 
sur mon regard où sombrait lé- 
nergie, vous avez jongtemps ap- 
puyé votre regard, votre main, 
franche s’est tendue vers la mien- 
ne; lentement vous m'avez dit: 
“Soyez celui que je veux, pour que 
je puisse vous aimer” Et je suis 
parti avec tout le courage, toute 
la Foi. ‘ 

11 y a dans tout souvenir une 
peine à côté d’une joie, et je ne 
voudrais pas que vos chers yeux 
se nuancent d'inquiétude en son- 
geant à celui qui loin de vous obs- 
linément lutte et s'efforce... Je 
«suis fort, Marcelle, de toute 14 
force de ma tendresse avivée, 
grandie par la solitude... Si vous 
m'écriviez un jour ïes trois mots 
que j'espère: je me sentirais l’é- 
gal d’un demi-dieu. 

Je conserve précieusement, là, 
sur ma poitrine, une boucle de vos 
cheveux lumineux; ils font dans 
l'enveloppe rose comme une pieu- 
se anréole à votre dernière lettre, 
et mon rêve y est rivé, comme à 
la bouée de sauvetage s'accroche 
désespérement le naufragé...Maix 
voici que, la tourmente s’apaise; ct 
devaut nos yeux fervents,—n’est-ce 
pas, Marcelline?—se dessine en 
silhouette légère le refuge tant 
souhaité... La vie est bonne. 

Prenez au filet de ces phrases 
{imides, à mon amie, toute lime 
de celni que vous avez choisi pour 
la dernière Epreuve, de votre 


ja chère Marcelle, 
Depuis mon lointain départ 
pour le lointain homestead du 

“Lace des l'aimes”, jai pu aujour- 

dhni seulement rencontrer “une oc- 

easion de faire jeter cette lettre 

a la poste. Dans l'immensité de 

ja prairie, MA solitude ne partici- 

pe en rien de La solitude ambian- 

Le: ele est toute entière dans mon 

éloignement de vous, et chaque 

mille laiss{ en arrière à étreint 

mon coeur d'une Angoisse nouvel- 

je.…  Comprendrez-Vous, Marcel- 
je? vons qui logez une petite tête 
Si solide sous le dôme onduleux 
de vos cheveux d'or, Vous serez 
indulgente À cet aveu où quelque 
fngitive défaillance "a tremblé ? 
Vous avez imposé À mon amour 
l'épreuve de cel isolement. meur- 
irjer, et je nvy suis SOUMIS Avec 
joie. Soyez tranquille: je saurai 
wtincre, et mon pieux effort sau- 
va diver du néant, par brin, le 
nid où nous abriterons notre ten- 
dresse et nos rêves, quand il vous 
plaira, enfin de m'écrire: “Vous 
uvez mérité l'estime de votre a- 
mie”, 

Ce matin, mes veux ouvérts an 
petit jour ont bu la candeur d'u- 
ue Aurore que ja ciel mouvant de 
{a tente nimbait d'un mystérieux 
halo. It avait neigé pendant Ta 
nuit: un manteau blanc pesait sur 
les tuiles, semant sui mon repos 
les irridiations courtes d’une lai- 
use opale; un jour hésitant bai- 
mail dans celte atmosphère ingé- 
nue: l'indécision du jeune soleil 
se réverhérait sur les objets fami- 
liers, endormis encore... Maïs j'ai 
seeuné, de main tendue hors des 
couvertures fa teniure trémissante | 
qui surplombait ma tête, et la nei- 
ve avant glissé jnsqu'au sol avec 
cn bruissement léger d’aile frois- 
sé, mon réveil s'est égaré du 
flamboyement soudain de tout le 
printemps revenu... J’ai songé à 
vus veux, si pareils au miroir du 


lae, vux veux, onde profonde où ., | JEAN. 
foi voire fune, cristal pur où se Pour copie conforme, 
MAGALI. 


noient les chinères, où tous mes 


La chanson du printemps 


Pauvre fou mis en croix par Pinfidèle amante 
£tuuffes lincendie oû flamba ta raison, 

Et ces yeux de prière où les larnies fermentent 
Laisse-les se sécher au fil de ma chanson. 
Seu-tu bien le printemps courir parmi les brises 

Et la brise animer les amandiers fleuris? 

L'odenr des sèves d’or est une onde qui grise, 

Un sang nouveau parcourt fous les rameaux flétris ! 


Riveillestoi! Debout! La vie est là! Courage! 
Debout! Debout! Le ciel rit à travers l'orage! 
Kur l'horreur de la mort les espoirs vont germer'! 


La vie est 1h! Debout! Sans langueur, sans paresse! 

Et que le clair soleil te guérisse, et te dresse, 

Prêt à luiter encore pour souffrir, pour aimer... 
Mars IH, GEORGES RYVAL. 


_—_— 


RTE 


PETIT COURRI R male” Ces paroles sont de M. But- 
chard, un des inspecteurs de cette 
. Province. 

Mariclette—He vons remercie!: “Cependant, une Canadienne- 
des fais et des fois pour Jes inté- | française qui possèderait parfaite 
resants renseignements que vous | nent langlais et qui serait munie 
voulez hien me donner, relatifs à | d'un certificat de première classe 
la silualion des institutrices ca-| anglaise ironverait une position 
nadiennes-françaises enseignant | avantageuse dans ces régions.” 
dans l'Ouest. Voudrier-vous pous-| Jncore merci et au plaisir de 
ser l'amabitit & jusqu'à rédiger un|vons lire à nouvean. 
petit article développant ce sujet? | Afarie.—T'accucil est tel que 
le serais heureuse de Jui donner | vous le désirez. Dès que je le pour 
mn price, ici, Gt vous obligeriez| rai, je songerai à cette petite 

ninent plusieurs de vos COlè-| transformation, Je crois, au con- 
FURS. . traire à votre patience et je sais 

En attendant, je cite un passa-| qu'elle me sera acquise si je vous 
ge de votre lettre, “Une institu-| dis que le retard est causé par un 
lice eatholique possédant un di-| état de santé très précaire, en ce 
blôme anglais, parviendra à obte-| moment. Vous ne serez pas fâchée, 
Nr nn permis du gouvernement | n'est-ce pas? 

Pour enseigner dans nos campa-| Miroir.—Ne nous donnez aneu- 
£nes, mais À cette seule condition, | ne explication: vous êtes gentille 
Et orvore peutælle s'attendre à] de revenir, et c’est tont... Vous 
Épronver des ennuis nombreux À 
té sujet, Le temps est proche où 
l'on ne eoncédera :aueun permis. 

Les femmes qui enseigneront de- 

Von avoir passé par l'Ecole Nor- 


mes qui ne croient abaisser en 


A 


ennugerez, si vous le voulez. Je 
connais d'intelligentes jeunes fem- 


s’oceupant de “ces vulgaires tra- 
vaux”. {1 y a dans tonte besogne, 


grette de vous désappointer. 


formé votre pseudo en celui de] ce. 
“Laine”? Voulez-vous lire ce qu’é- 
crit “Marichette” à propos des 
positions d’institutrices? 

Ombres et Charités.—Joli, n’est-| Nouveau 


+ ee © 


vient éternel 
ir, je réduis la réponse antañt | loguer les caprices de la mode, je 
ou 


Famie... Je dois une bonne dose | un commencement, 


de reconnaissance à la chère Dame aime mieux un panache auquel|} 
X qui vous transmets si volontiers | se ralliera le féminisme. L'idée de |} 
mes messäges; me grondera-t-elle | l'émancipation flottera autour def 


de ne pas m'être servie de son in-| ces morceaux de soie ou même de 
termédiaire? Au revoir et bon cou- | pereale, La liberté de se mouvoir 
rage, toujours. sera comme une préface à celle de 


MAGALI. !vaiter comme les hommes. Et le|| 
———— féminisme aidant, la jupe-culotte 


aura la vie dure. Ses porteuses ne 
s’embarrasseront pas longtemps 
de plaider la circonstance atté- 
nuante des convenances sportives. 
Elles prononceront le “sic volo 
sic jugeo” qui nous fermera la 
bouche sans que des doigts rosés 
aient besoin de se poser sur nos 
lèvres. Et qui sait si la tunique 
l'jugée trop féminine par les fem- 
mes ne disparaîtra pas un jour 
pour nous donner dans une réu- 
niôn de courses par exemple, l’il- 
lusion de nous croire dans une ca- 
serne algérienne à l’heure où ma- 

noeuvrant les “zouzous.”? 
Puissent tout de même, au re. 
tour, les représentants du sexe 
fort—oh! combien peu!—à leur 
foyer, ne pas retrouver {rop de 
compagnes dont on dira, dana le 
voisinage: “C'est elles qui portent 

la jupe-culotte au logis.” 
Gaston JOLLIVET, 


CAUSERIE 
PARISIENNE 


AUTOUR DE LA JUPE- 
CULOTTE 


‘Cest une révolution disent les 
uns, une révélation disent les au- 
tres ren souriant. En tout cas c’est 
le grand topique actuel des <on- 
versations féminines. Et les hom- 
mes sy mêlent. Je vais faire com- 
me ceux de mon sexe, si vous le 
voulez bien. . 

Tout d’abord délinitons le sujet 
en fixant ses contours, autant 
qu'ils n'apparaissent dans les des- 
sins publié un peu partout. Tant 
pis pour les eurieux, trop cu- 
vieux, mais ce qui me saute itout 
de suite aux yeux c’est que la ju- 
pe-culotte se verra très peu. Une 
tunique protectrice eachera les 
hanches presque entièrement, Tou- 
tefois vous connaissez ce titre de 


ANDREW H. ALLAN 
AUDITEUR, COMPTABLE, 


chapitre d’un roman de Victor Hu- LIQUIDATEUR 
go “Un mur derrière lequel il se} Auditions de livres, mensuelles et 
se passe. quelque chose”? Sous hebdomadaires. 


Chambre 28 Ehifice Gariepy, 


la tunique bouffera “quelque cho- 
qe quelque €10 Boite postale 1174 Edmonton, Tél. 2320 


se” qui ressemblera furieusement 
à ce pantalon que j'ai vu aux jui- 
ves riches sur les promenades dans 
les rues de Tunis. Or ce vétement 
rappelle Jui-même la culotte des 
valeureux soldats dont le duc 
d'Aumale,si je m’en souviens bien, 
imagina le premier l'uniforme, à 
savoir les zouaves. 

Ce que ce sais également de cet- 
te nouveauté c’est qu’elle ne figu- 
rera pas—si j’ose employer ce ter- 
me le soir au théâtre et dans Îles 
réceptions mondaines. Mais ne 
vous y fiez pas, à vous qui, la 
jugeant en principe peu esthéti- 
que, tenez à ne pas vous en infli- 
ger le spectacle répété, elle pour- 
rait bien s’exhiber dans les bals. 
Sa raison d'être n'est-elle pas de 
donner aux mouvements plus d’ai- 
sance, Par conséquent d’être le 
costume le plus adéquat aux 
sports tels que le tennis, le golf. 
N'a-telle pas déjà un précurseur 
dans le pantalon adopté par quel- 
ques femmes pour monter un che 
val à califourchon, itont comme 
nous. Or la danse n'est-elle pas 
au premier chef, un sport? Et 
n'est-il pas très vraisemblable que 
la jupe-culotte tourbillonnera, dès 
la prochaine saison aux accents 
de lorchestre qui jouera les airs 
de la dernière danse à la mode le 
“lango” argentin, 

Un vieux chroniqueur parisien | 
comme moi a beaucoup vu en fait 
de toilette féminine. Sans comp- 
ter que pour ma part, outre ce 
qui a passé sous mes yeux depuis 
un bon laps, j'ai le souvenir in- 
{act d'une des plus instructive 
manifestation qui ait jamais ser- 
vi à l’histoire du costume féminin. 
Ce fut une exposition de poupée 
de grandeur naturelle prêtée pour 
uue oeuvre de charité, si je ne mr 


Végrevilie à St. Paul 
à 


MM. Sigler et Richardson, pro- 
priétaires de l’écurie “Vegreville 
Livery, Feed & Sales” désirent 
annoncer an public que la voitu- 
re de poste de Végreville à St. 
Paul des Métis part de Végreville 
chaque mardi, jeudi et samedi à 
S heures du matin, et ar 
rive à St. Paul des Métis le mê 
“ue jour à 6 heures du soir. 


FERMIERS 


Envoyez les peaux que vrua 
désirez faire tanner, soit en 
Cuir pour harnais ou en 
Robes, à la 
CAMROSE TANNERIE CO, 
Ltd. 
Camrose, Alta. 


Les plus hauts prix soat 
payés pour les peaux que 
vous envoyez pour vendre. 


ON DEMANDE.---une 


religion catholique 


glais exigée. S’'adrésser à Ja 
Commission Scolaire 


1860, amusée, chagre année, à ha- 
biller une de es poupées d’après 
la mode présente. Or les quarantes 
toilcites environ qui ont ainsi dé- 
filé devant mai variaient peu d’u- 
ne année à l’autre, mais assez Ce- 
pendant pour que le chemin par- 


Service Postal Français à 
Grande Vitesse 


NEW.-YORK HAVRE PARI: 


des Malles de 


re nous amenât de la mastodonte 
Etats-Unis. 


crinoline au “fourreau”. Un ceer- 
cle que je connais prit même texte 
de ces poupées symboliques pour 
une scène de revue. où le compère 
montrait au publie deux tableaux 
représentant les deux extrêmes, 
Un fou rire général secoua même 
les doyennes, anciennes victimes 


beures. a.m. 
Floride ... 
La Goscogne 
La Touraine ..... 
La Savoie ......, 
Caroline . 


COR 


ss 


L tour les planteurs, les liens de} 
Liane.—Vons vous êtes recon-|l’entrave ont été brisés du jour au |! 
nue, encore que le typo ait trans-| lendemain par la jupe libératri-}} 


La loi de “toilette” du va et|| 
ramènera-t-lle de | 
la réaction? Quelque |} 
ce pas? Pour ne pas vous désobé- | présomption qu’il y ait à psycho-|f 


que possible. Il faut cependant que| me permets d’augurer que la ju-| 
j'envoie le constant souvenir de | pe-culotte est non un épisode mais} 
si lon! 


institutri- 
ce ou un instituteur, immédia- 
tement, possédant diplôme pour 
enseigner en Alberta, ou à dé- 
faut d’un tel diplôme pouvant 
fournir un permis temporaire 
du département. Devra être de 
romaine. 
Connaissance parfaite de l’an- 


de Duvernay, Alta. 


couru de la première à la derniè-| Par les Paquebots-Poste porteur: 
France et de: 


Départs réguliers le jeudi à 1: 


18 mars 
.... 18 mars 
..... 23 MArS 
.s.. S0 mars 
...... à avril 


Assurances contre le feu 


Subdivision 
Inglewood 

1 Cinq lots dont un de coin : 1F 
Bloc 15 ......... $2,600.00 FE 
| Deux lots, bloc 27, cha. 525.00 ||} 
Double coin, bloc 56 ..1,200,00 Î[É 
. 675.00 à 
700.00 
650.00 |Ià 
600.60 [|È 


600.00 F0" 3wetl Dresser” 
600.00 |F 


LIN sde Mork. Reg inU.s. 
Aucun magasin, à Edmonton, n’est supérieur 
pour la vente des vêtements pour hommes, au 
Magasin ‘‘ Boston *” 
POURQUOI ? 
Parce que nous avons les modes les plus ré- 


SE Ye h \ 


E Lot, bloc 514 .......,. 
Lot de coin, bloc 52 ... 
1 Lot de coin ,bloc 58 
i Lot bloc 49 
h Lot, bloc 48 ...,.,..., 


/ ‘ : Q« Pan 


i Lot, bloc 46 ..., 


ss. 


Deux lots, bloc 96, cha. $600.00 
La moitié comptant, 1 et 2 ans. | !k 
Deux lots, bloc 65, cha. 500.00 ÎlË 
8295 comptant; 1et2ans. |jl 
Deux lots, bloc 72, cha. 500.00 
$275 comptant; 1 et 2 ans. 
Trois lots dont un de coin 
bloc 67 ... $1,550.00 
Conditions faciles, 


prix sont modérés. De plus nous rendons l'ar- 
gent aux clients non satisfaits. 


Nos complets de 815.00 et 
nos chaussures de $5.00 
À SONT LES MEILLEURS ARTICLES DU GENRE AU AONDE 
l. HART BROS. 


En face le magasin Blowey-Honry, Edmonton 


CCC 


Groat Estate 


Lot, bloc 20 $2,000.00 
Lot, bloc 10 1,600.0Ù 
Moitié comptant; 6 et 12 mois. 
Doubie coin, bloc 51 .. 3,000.00 
Double coin, bloc 8 ... 1,200.0u 
Lot, bloc 50 1,000,00 


CRE NEEN EE 


ss. 


| Le Nettoyage du 
printemps 


ns 


Norwood devra être fait bientôt. 
Lot, bloc 17 .......... 550.00 | 
? $150 comptant. $ Nas noRrres prêts à fournir tout ce que nos clients dé 


Detx lots, bloc 1, cha. $1,250,00 
Moitié comptant. 


° TAPIS, RIDEAUX 


Lot, bloc 8 ........ $1,150.00 
Moitié comptant. 
Lot, bloc 2 ......... 1,100.00 LI NOLEUMS, D RA PERI ES 


Moitié comptant. 


P s: ! 4, 3e 
Lot, bloc 63, coin du bou. assez l'inspection de vos meubles, voyez ce qui doit être 


remplacé et venez visiter notre magasin. 


levard ............. 750.00 Nous avons de quoi satisfaire les goûts les plus difficiles. 
0] 
Lots de niviere|| Campbell Furniture 
Lot, bloc 14, R. L. 10, en | 
face du marché ... $6,000.00 Company 


construction 1,100.00 Edifice Empire, Edmonton 


ss... 


Habitations 


Maison de 8 chambres, très 
moderne,14ème rue, nord 
de l’ave Jasper ... $5,500.00 
82,000 comptant. 
Maison de 7 chambres, très 
moderne, 15ème rue. 4,800.00 
$1,000 comptant. 
Maison de 10 chambres, 
très moderne, 16ème rue, 


Lot, bloc 25, R. L. 14, avec 


QULT 
sur les bords du lac Arrow Lower B. GC. 


Les plus BEAUX ÉCHANTILLONS DE POMMES sont 
cueillis sur les bord du lac LOWER ARROW B. C. 

Les POMMES DE COLOMBIE BRITANNIQUE viennent 
au premier rang ; ilen est pareillement de ses terres comme piace- 
ment où agriculture, 

MM. J. H. Garigry, J. H. Picarn, S. LaRuE et autres cito- 

yens importants d'Édmonton ont acheté des terrains en Colvmbie 
et les améliorent rapidement, 
Le “RANCH” DE LORD ABERDEEN avec 16 acres en 
1909 a produit DOUZE MILLES CAISSES DE “NORTHERN 
SPYS”, Faites un calcul et vous trouverez un PROFIT NET 
D'AU MOINS 8760 à l'acre, 

Pour renseignements s'adresser immédiatement aux bureaux de 


ss... 


tièrement moderne, 16e. 

LUE sue sousoese. $01000.00 
Cottage de 7 chambres, ave- 

nue Ottawa, $2,400.00 


Le) 
Le 
4 
LA] 
en 
o 
end 
ne] 
= 
© 
= 
< 
®, 
mt 
œ 
œ 
ee 
©, 
g 


trompe. Mme Delessert, femme ns : ‘ottage de 7 chamb ve- | nn 
Tun ancien préfet de police sous CORAL DÉRERALE Cottage dat chan Fes, n = The Arrow Lake Lan d Co. Limite d | 
Louis-Philippe s'était, À partir de| T RANSATLANTQ Estate 8350000 71 MeDOUGALL AVE, =omontos À 


Maison et lot, bloc 11, R.L. 
10 ave Queen, maison 
louée $40 par mois. $5,000.00 


or 


RTS 


PT 


. |. EE. BERNARD 
awkins 


MAGASIN GENERAL, ST. ALBERT, ALTA. 
and 


Nous désirons annoncer au public que nous nous 
sommes rendus acquéreurs du magasin possédé autre- 
fois par M H. B. Dawson. 


centres en complets et chaussures, et que nos : 


de la crinoline, que cela ennuyait 
tout de même d'avoir à sexcla- 
mer: “tions-nous assez mal fa- 
gotées!” Eh bien, mon érudition 
en fait de mode m'incite à cette 
très curieuse particularité chez 
la jupe-culotte de n’avoir pas eu 
à passer par toutes les phases suc- 
cessives qui en resserant chaque 
année peu à peu attitudes, ont 


SES 


BE. 


Ltd:| 


CE ER ge 


onton Brewing & Maltin 


COMPANY 


Telephone &44d 


43 Avenue Jasper 
Quest 


Chicago ,...,........,. ., 1 avril 
La Lorraine ........... 6 avril 
La Provence ........... 13 avril 
Pour plus amples informations 
prière de s'adresser à 
M. RENE LEMARCHAND, av 
bureou de M. H. Milton Martin 
agent. 24 Jasper ave. LE. Ed- 
monton. 


n 


varié que jamais. 


rent se procurer des marchandises de première qualité à 
un prix modéré. 


Notre assortiment est plus considérable et pins 


Nous sollicitons la clientèle destous ceux qui dési- 
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- TRIBUNE LIBRE | 


NOTRE-DAME D'AUVERGNE, 
SASK, ; 

Un certain article du Sun pré- 

tend que la ligne sud-est de Swift- 
: Current, quittant la route de No- 
tre-Dame pour prendre la direc- 
tion de Glenbryan sera bien plus 
profitable à la Cie Canadian-Pa- 
cific parce qu'elle traverser 
pays plus populeux que 
tre-Dame. 

_ Nous pensons que l’auteur de 
cet article a voulu faire rire ceux 
"qui connaissent notre pays. 

En effet, tout Swift-Current 
doit savoir que Notre-Dame est le 
pays le plus peuplé du sud. 

Pour s’en convaincre il suffi- 
rait de se rendre le jeudi à 3 heu- 
res au bureau de poste de Swift- 
Current.et de voir le Postillon 
charger sur sa voiture une ving- 
taine de sacs. . 

Combien pour Glenbryan?... 
un; Buradon?... un; Notre-Da- 
me? douze, treize et plus. 

N'est-ce pas là une preuve tan- 
gible que le pays est mieux peu- 
plé, à moins qu’on ne dise que ceet- 
te malle est envoyée pour les 
“Gophers”. Une promenade dans 
le pays peut encore très bien con- 
vaincre les visiteurs. 

Par la route de Glenbryan, a- 
près la réserve des Menonites, on 
rencontre cinq ou six maisons. Ai 
rivé au Hisky Creek on cherche le 
bourg dont il est parlé dans le No. 
du 22 février, mais on n'a pas as- 
sez d’yeux pour le voir. On ne dis- 
tingue que le bureau de poste seul, 
et, ça et Là, dans la prairie, .quel- 
ques maisons faciles à compter. 
Si le voyageur vient jusqu'a No- 
tre-Dame il verra un groupe véri- 
table de maisons. Nous avons trois 
magasins ,un église et un preshy- 
tère, une boucherie, une boulan- 
gerie, une forge, un restaurant. 
un salon de toilette, un bureau de 
poste, une école, une salle de jeux, 
quelques résidences privées, ete. 

.ete., et du haut du village, en re- 
gardant vers la prairie, on pourra 
compter plus de cent maisons. 
N'est-ce pas là une preuve indé- 
niable d’une campagne populeuse ? 


No: 


On a critiqué les gens de No- 
tre-Dame d'avoir demandé que la 
ligne du sud-est vienne jusque 
chez eux. A cela ils répondront 
que ce n'est pas par égoïsnie qu'ils 
la demandaient. 

D'abord ïils ne faisaient pas 
d'objection à ce que la ligne de 
Swift-Current vienne chez eux en 
servant Glenbryan—pas plus qu'il 
n'en font à ce qu'il x ait une li- 
gue s’en allant à Gravelbourg, Ça 
leur est égal, ils n'en seront pas 
éloignés et pourront s'en servir en 
attendant la ligne Weyburn-Leth- 
bridge qui sera la ligne principa- 
le et passera chez eux; mais, ils 
auraient été contents de vair cet- 
te ligne servir davantage ledistriet 
de Swift Current et relier la caw- 
pagne de ce disirier avec le chef. 
lieu. 

En outre, ils prétendaient que 
cette ligne, venant jusque chez 
eux, était utile au plus-grand noin- 
bre de colons. Ils songeaient, en 

_ effet, qu'à 24 milles au sud de 
Notre-Dame, il y a des bureaux de 
poste, par exemple, Hallard et 
Miles, centres bien plus peuplés 
que Glenbryan, qui ont aussi be- 
soin de chemins de fer et qui en 
sont éloignés. 

Enfin, ils prétendaient et ils 
prétendent encore que c'était le 
meilleur point de jonction avec la 
ligne projetée, Wevburn-Lethhrid- 
ge, et ils défient n’importe quel 
ingénieur de chemin de fer de 
trouver sur tout le parcours une 
meilleure route pour rejoindre les 
deux lignes. ‘ 

D PE 


La prospérité 
pour l'Ouest 


LE GRAND TRONC PACIFI- 
QUE DEPENSERA DIX- 
SEPT MILLIONS DE 


DOLLARS CET: 
TE ANNEE. 


Le Grand Tronc Pacifique dé- 
pensera dix-sept millions au cours 
de l’année 1911, pour la construc- 
tion de nouvelles lignes et de ga- 
res dans l'Ouest. On entreprendra 
la construction de 619 milles de 
voies d’embranchement; les tra 
vaux devront être terminés au 
cours de la présente-saison. Ces 
travaux comprennent la construc- 
tion des embranchements de Cal- 
gary ,Battleford, Melville-Rigina, 
Alberta-Coal,de la ligne frontière, 
Régina, de Moose Jaw, de Prince 
Albert et Biggar, jusqu'à Calgary. 
On construira aussi 265 milles de 
la voie principale et l’on fera le 
remblai de voies d’embranche 
ment sur une étendue de 200 mil 
les. 

On a aussi pris les dispositions 
nécessaires à la construction de 
140 gares. Les dépenses de cettc 
année seront les plus élevées que 
le Grand Tronc Pacifique ait en- 
core faites. La majorité des em- 
branchements seront construits 
dans ‘les districts qui n’ont ja- 


qe moe 


û 


mais été ouverts aux cliemins de 
fer, On «à aussi poussé activement 
les travaux de parachèvement de 
la ligne entre Edmonton et les 
vôtes du Pacifique: 865 milles 
sont déjà terminés. D'Edmonton 
vers l'Ouest la ligne est terminée 
jusqu’ Prairie Creck qui se trou 
vé à l'entrée du col des Monta- 
gnes Rocheuses: des côtes du Pa: 
cifique aux Montagnes Rochenses 


a un'làt voie est ouverte sur une lon- 


| sueur de 165 milles. 

Les travaux seront poussés le 
lplus activement possible cette an- 
l née, plus de 165 milles de voic se- 

ront construits" depuis Prairie 

Creck, et, à l’ouest, 100 milles se- 

ront en cons{imction. 
L'embranchement Alberta Coal 
jouvrira un pays entièrement nou- 
| veau, allant de Bickerdike, sur la 
; ligne principale, dans une direc- 
don sud, à travers les mi- 
,…es de charbon de la Passe Pacifi- 
' que et de la Yellowhead ; 69 milles 
| de cetie voie seront construits cet- 
te dnnée, : | 

Une autre ligne entièrement 
nouvelle sera construite entre Ré- 
gina et Moose Jaw, sur une dis- 
tance de 49 milles. 

A part les constructions on fe- 
ra beaucoup de travaux de rem- 
blai, sur une étendue de deux 
cents milles, sur Fembranchement 
de ja frontière de Régina et sur 
d’autres qui ne pourront être 
coruplétés. . - 

En outre, la compagnie cons- 
truit quelques-uns des ponts les 
plus considérables qu'il y ait dans 
Fouest. Sur la rivière Red Deer, 
embranchemant Tofield-Calgarr, 
on construit un pont de 200 pieds 
Î de hauteur, On vient de terminer 
un anire grand pont à Prairie 
Creek, sur la ligne principale. Un 
“troisième pont sera construit plus 
à l'ocest sur la rivière Athabaska, 
et un quatrième sur la rivière 
Skeena. Ce dernier sera le plus 
considérable du ‘Transcontinen- 
tal. 


ee on, 


ie — 


Appel en faveur 
du "Lacombe Home” 


Nous avons déjà entretenu nus 
lecteurs de la maison de charité 
fondée à Midnapore, auprès de 
Culgarr, par le vénérable Père La- 
comk2, pour hospitaliser les orphe- 
lins et Îles vieillards sans ressou- 
ce. 

Le vieux missionnaire lance un. 
appel chaleureux à la population 
d'Alherta. pour demander que 
Fon vienne en aide à son oeuvre. 
Nous eroyons que cet appel trou- 
vera un profond écho parmi nos 
lecteurs : à 
Mes chers amis— 

Vous connaissez tous cet hos- 
pire qui à été ouvert, en novem- 
bre âernier, à Midnapore. pour les 
pauvres de foute crorance et de 
toute race. 

Nous avons déjà recueilli un 
bon nombre da visillards et d'or- 
phelins. 

Nombrenses sont les personnes 
qui ont encouragé uotre oeuvre; 
mais il ne nous faut pas seule- 
ment de la sympathie, Nos dépen- 
ses sont lourde, notre maison est 
seranfie à chauffer et il nous faut 
un abri confortable pour nos hô- 
tes. ‘ 

Malgré toute leur bonne volonté, 
leur travail rude, leur courage et 
leur économie, nus bonnes soeurs 
ne pourront faire face aux lour- 
des dépenses de cet hospice si quel- 
ques personnes charitables et gé- 
nérense 16 viennent À leur ai- 
de, 

Les visiteurs pruvent se rendre 
compte que nos pensionnaires sont 
bien soignés; ils sont proprement 
et confortablement habillés et bien 
nourris. 

Nos dortoirs sont vastes et bien 
aérés, avec un bon Hit pour cha- 
que pensiannaire, Cette institu- 
tion est la première de la sorte en 
Alberta et de nombreuses person- 
nés pourraient nous venir puis- 
samment en aide pour peu quel- 
les veuillent Lien s'intéresser 
notre oeuvre, Nons avons une é- 
cole plarée sous Ta direction d'un 
instituteur compétent. ‘ 
Si l'on vient à notre secours, ceét 
établissement sera un témoignage 
éloquent de la charité dela po- 
pulation de la province; les vicil- 
Jards sans ressources Y trouveront 
cn asile de paix et de tranquilité 
pour Jours vieux jours; les or 
phelins y trouveront des mères 
pour les cousoler et prendre soin 
deux. 

Permettez-moi, mes chers amis, 
de vous suggérer d'épargner cha- 
Que semaine wire pdtite sotnme sur 
vos cigares, Les femmes seront 
heureuses de suivre votre exeni- 
ple charitable dans la mesure de 
leurs moyens. 

Les jeunes filles dépenscront 
moins pour leur fantaisie et ieur 
bonbons et elles se sonviendront 
de ceux qui ont besoin. de vête- 
ments et d'aliments. En venant en 
aide à cet hospice, tous s'attire- 
ront les bénédictions duüTout-Puis- 
sant, ï 

On peut faire des dons en na- 
inre: étoffes, linge, épicerie, bas, 
etc. 11 y a de bier nombreuses fa- 
cons de nous venir en aide, 

Une fois de plus, laissez-nous 


| 


| 
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se le procure aussi en librairie, 


Fabrication et Réparation 


424 rue Ciara, EDMONTON, Alta. 


LE COURRIER DE L'OUEST, 


vous remercier pour votre géné. 
rosité passée. | 

I} est inutile de vous dire qu'à | 
quelque moment que vous vous 
présentiez pour visiter notre “ho- 
m2”, vous serez foujours les bien- 
VeIts, 

Nous serons heureux de rece- 
voir des vieux jouets pour nos pe- 
tits orphelins; des outils aratoi- 
res nous seraient: également uti- 
les pour notre ferme, 

Nous recevrions avec reconnais- 
sance les marchandises dépareil- 
léees que voudraient bien nous en- 
voyer les maÿehands faisant l’in- 
ventaire de leurs magasins. 

Nous recevons avec reconnais- 
sance tout objet on article quel- 
conque que l’on voudra bien nous 
envoyer, Nos soeurs industrienses 
sauront tout utiliser au mieux des 
besoins de nos vieillards et de nos 
orphelins. 

R. P. LACOMBE, O.M.I. 
fe _— 


La bibliothèque 
| du cultivateur 


“LES MAUVAISES HERBES 
: AU CANADA". 


Nous accusons réception d’un 


exemplaire de la nouvelle édition | 


revue et corrigée du volume inti- 
tulé “Les mauvaises herbes au Ca- 
nada.” ‘ 

Ce volume, imprimé sur papier 
épais, et fortement relié en toile, 
contient 76 gravures en couleur 
des plantes et des graines de mau- 
vaises herbes, et 180 pages de 
texte grand format. 

Cette nouvelle édition a été pu- 
bliée pour répondre à la demande 
de nombreïx cultivateurs des pro- 
vinces de l'Ouest, qui désirent se 
renseigner parfaitement sur les 
moyens de cuonuaître et de com- 
battre ce redoutable ennemi de la 
culture que sont les inanvaises 
herbes. 

La forte dépense nécessitée par 
la composition et l’impression de 
cet ouvrage l’exclut de la liste des 


publications distribuées gratuite! 


ment par le Minisière de l'Agri- 
culture; il sera envoyé franco de 
port contre la somme de $1.00 
adressée au bureau de 
meur du Roi, à Oftawa. 

Nous engageons tous nos lec- 
leurs à sa procurer cette intéres- 
sante publication. Les avantages 
qu'ils retireront de sa Jecture com- 


penseront largement un minime! 


déboursé, 
a — 
“LE DIABLE EST AUX 
VACHES." 


Ce titre inattendn est inscrit en 
tête d'une brochure que nous ve- 
nons de recevoir, grâce à l'obli- 
geance de son aweur spirituel et 
modeste, (11 S’abrite sous un pseu- 
‘myme impersonnel.) 


Originales, humoristiques, illus-! 


trées de dessins appropriés .de ca- 
ricatures, elc., Tes quatre-vingt pa- 
ges de cette littérature didactique 
touf, nouvelle chez nous. et bien à 
la portée du peuple, auront certai. 
nement du succès, et ne seront pas 
lues seulement par les ruraux. 

Nous avions déjà dans le genre 
les contes de Fréchette, et autres, 
mis “le Diable aux Vaches” ne vi- 
se pas simplement à amuser: il 
tend surtout À instruire. 

“hRidenda mores castigat...” 

a dit le poète. 

S'il est vrai que l'on peut corri 
ger les moeurs en riant, certaines 
méthotes, certaines pratiques 
agricoles, plaisamment étalées au 
grand jour par l’auteur, “Jean de 
la Glèbe"*, devront provoquer assez 
d'éclats de rire pour en mourir du 
coup. 

Le petit roman dont la scène se 
déroule dans un pays de colonisa- 
{ion et de chantiers, il y a quelque 
trente-cinq ans, ne coûte que cinq 
sous malgré ses trente chapitres. | 

A canse sans doute de l’ensi- 
gnement qu'il comporte, l'“Union 
Expérimentale des Agriculteurs 
de Québec” en tient en dépôt à ses 
hureaux, à La Trappe, Qué. On 


de 
Vitraux artistiques 
en tous genres 


Félix Cola 


[l 
1 


FTmpri-| 


JEUDI, 


A VENDRE ou à échanger, dans 
la ville de Pana, Sask,, une é- 

. curie de louage contre une ter- 
re ou des lots de ville. Le pro- 
priétaire désire se retirer des 
affaires. Excellente occasion. 


6 AVRIL, 1911. 


McKerman, pour renouvellement 
de licence pour l'hôtel Royal Geor- 
ge, situé sur les lots 62 et 63, lot 
de rivière 6, Edmonton settlement, 
Première rue, Edmoniton. 

La Cie Hotel Cecil Ltd. renou- 


S’adresser à M. Joseph Hu-|vellement de licence pour Phôtel 


bert Dana. Sask,. 


Mme Boisvert 


Montréal 
Cette Dame écrit : 

# J'ai longtemps souffert d'une toux 
qui avait même dégénéré en bronchite 
la vraie consomption. C'est en vain 
que j'essayai un grand nombre de re- 
inèdes prescrits par mon médecin, 

“Ma condition de sauté devenant de 
plus en plus critique, où me conseilla 
de prendre le SIROP DU Dr. J. O. 
LAMBERT, Peu de temps après, je 
cessai de tousser et mes poumons, 
comme ma gorge, devinrent tout-à- 
fait libres, 

Le Sirop du Dr. J, O. LAMBERT 
wa donc radicalement guérie.” 

Le sirop du Dr. Lumbert n'est ja- 
mais vendu par des colporteurs, Ilse 
vend chez tous les marchands de re- 
imèdes de viiles et campagnes, à 35e la 
groyse bouteille, 

Si votre fournisseur ne l'avait pns 
adressez-vous à la 


Cie Medicale du Dr. 


Lambert, (Eng.) 
396 ST. ANTOINE, MONTREAL 


ou à J, A. DAUPLAISE 
représentant 


ORDONNANCE DES 
LICENCES DE 
LIQUEURS 


MENT DE LICENCES 


Les demandes suivantes pour re- 
mouvellenent de licences de li- 


reau des commissaires de licences 
à une réunion qui se tiendra à la 
| salle du conseil de ville, à Edmou- 
: ton, le lundi, ter mai, 1911, à 10 
heures du matin. 

Wilson Ltd. renouvellement de 
licence de gros pour le magasin 
situé sur le lot 74, bloc 8, H.BR., 
256 Jasper Est, Edmonton. 

Cie Hudson Bay, renouvelle. 
ment de licence de gros pour le 


164 bloc 2, Edmonton. 

J. B. Mercer, licence de gros 
pour le magasin situé sur les 25 
pieds est du lot 18, lot de rivière 
:6, 187 Jasper ouest, Edmonton. 

La Cie Capital Wine & Spirit 
Ltd.. renouvellement de licence de 
gros, pour le magasin situé sur la 
molié est, lot 14, lot de rivière 6, 
Edmonton. 

Edmonton Wine & Spirit Co. 
renouvellement de licence de gros 
pour le magasin situé sur le lot 6, 
lot de rivière 8, 246 Jasper E., Ed- 
monton. 

MM. Thomas Malin et Wesley 


queurs seront examinées par le bu-| 


magasin situé sur les lots 163 et! 


Cecil situé sur le lot 127, bloc 4, 
H. B., Edmonton. 

Charles Stahn, renouvellement 
de licence pour l'hôtel St-Elmo, 
lots 8 et 9 ,bloc 1, lot de rivière 10, 
Edmonton. 

W. H. Connor, renouvellement 
de licence pour lhôtel Imperial, 
situé coin de la rue Rice et de 
l'avenue Queen, Edmonton, lot 35, 
bloc 1, lot de rivière 10. 

Joseph Beauchamp, renouvelle- 
ment de licence pour l'hôtel Wind- 
sor, lot 83, bloc 1, Edmonton. 

Robert Klein, renouvellement 
de licence d'hôtel Grand View, lots 
5 et 6, lot de rivière 8, Edmon- 
ton. | 

J. N. Pomerleau, renouvelle- 
ment pour l'hôtel Richelieu, lot 
200, bloc 3, H. B. R., coin de l'a- 
venue Peace et de la troisième 
rue, Edmonton. - 

MM. Fred Morgan et Earl 
Green, renouvellement de licence 
pour l'hôtel International, lots 7 
et 8, bloc 10, lot de rivière 12, Ed- 
monton. 

Nathan Bell, renouvellement de 
licence pour l'hôtel Pendenis, lot 
36, bloc 2, lot de rivière 12, Ed- 
monton. 

Mme Bertha Hétu, renouvelle- 
ment de licence d'hôtel Queen, 
lots D. E et F, lot de rivière 10, 
côté sud de l'avenue Jasper, Ed- 
monton. 

La Cie Grand Central Hotel 
iLtd., renouvellement de licence 
pour lhôtel Grand Central, 25 
pieds ouest, lot 8, plan E, Ed- 
monton. 

MM. W. H. Sheppard, Jos Hos- 
tn et W. B. Powell, faisant af- 
faires sous la raison sociale: 
“Tlostyn, Powell & Co.”, renouvel- 
lement de licence d'hôtel pour le 
Castle Hotel, lots 205 et 206. bloc 
2, H.B.R., Edmonton. 

Frank E. Goode, renourvelle- 
iment de licence d'hôtel, pour le 
| St-James Hotel, 50 pieds du nord 
| des lots 100 et 101. lot de rivièrz 
16, Edmonton. 
| John B. McCulla, renouvelle- 
ment de licence pour l'hôtel King 
Edward, Edmonton, {lots 217 el 
218, bloc 1, H.BR.) 


William Cameron, renouvelle, 
ment de licence pour l'hôtel 


bloc 1, H.B.R., Edmonton. 
‘ Thomas Bookes, 
ment de licence pour l'hôtel Al- 
:berta, lots S. R. K. et T., No. 33 er 
32, bloc 2, Edmonton. 

Robt. McDonald, renouvelle- 
ment de licence pour l'hôtel Vale, 
situé sur le lot 12, hloe A. Fd- 
monton. 

John Cameron, renouvellement 
de licence pour l’hôtel Edmonton. 
côté est, première rue, portion 
non subdivisée, R, L. 4, nord de la 
ligne du chemin de fer Y. & P. 
coin des rues Première et MeDou- 
gall sud, Edmonton. 

MM. W. À. Kelly et Chas. II. 
Lowther, faisant affaires sous la 
raison sociale de “Kellr & Low- 
tther”, ‘renouvellement de la li- 
cence d'hôtel pour l'hôtel Senate, 
situé sur les lots 16, 17 et 18, bloc 
3, lot de rivière 10, Edmonton, 

William George Girvin, pour le 
consentement du transfent à lui- 
même de la licence accordée à Léo- 
nard À. Goodridge, pour lhôtel 
Jasper House, situé sur le lot 31, 
bloc 2, subdivision des lota de 
rivière 12 et 14 Edmonton. 

William Girvin, renouvellement 
de licence pour l'hôtel Jasper 
House, situé sur le lot 31 ,bloc 
2, subdivision des lots de rivière 
12 et 14, Edmonton. 

Daté à Edmonton, ce 
ler jour d'avril, A. D., 1911. 


* 


L, F, CLARRY, 
Député-Procureur-Général. 


mode, meubles, etc. aura lieu 


nord du magasin “Star Cash.” 


NOTEZ _C 


Lot de 25 pieds, Avenue Jasper, entre l’avenue Mcougall et l’avenue 


Queen 838,000, $8,000 comptant et le surplus 86,000 par an à 6 


pour cent d'intérêt. 


2 ‘lots, Première rue, bloc Norwood 4, $3,500. Bonnes conditions. 
Lots, # acre, Avenue Alberta, 81,300. Bonnes conditions. 


HENRICK & CO. 


Revenu $4,500 par an. 


Grande Vente 


Une grande vente d'articles variés, vêtements, articles de 


Namavo dont le nouvel édifice avoisinant la voie ferrée, a 


Du thé sera servi pendant la vente. 
N'oubliez pas la daie et l'endroit. 


ES OCCASI 


les 11, 12 et 13 avril, avenue 


ONS! 


me, 


CR 


(ü 


Brunswick, située sur le loi 190,58 


renpuvelle- 


OCCASIONS 
EXTRAORDINAIRES 


Costumes, façon tailleur, pour 
| dames 


Les prix de nos costumes pour dames 
sont exceptionnellement”modérés si l’on 
considère leur qualité et leur élégance. 


La coupe en est tout particulièrement 
soignée et chaque costume a un cachet 
distinctif très attrayant. 


Prix variant de $17 .50 a $55 


e 


Complets de printemps pour 
hommes 


L'élégance de la coupe et l'attention 
soigneuse apportée à la confection de ces 
complets sont leurs marques distintives, 
serges, lainages, tweeds en gris clairs et 
foncés, brun, bleu, ete. Ces complets 
sont à la dernière mode. 


Prix variant de $10 a $28 


+ 


Nous avons plusieurs vendeurs parlant francais 
Company 


AVENUE JASPER OUEST, 


-_ Les poêles vendus it y 
a dix ans sont notre 
FT meilleure recomman- 
 dation pour en vendre 
d'autres aujourd'hut. 


ee tous ee 


Lorsque vous achetez un poêle “Monarch Malieable” vous vous 
assurez un excellent poêle qui durera au moins dix ans et fera un 


service parfait durant tout ce temps, Nous avons le plus gran choix 


de poëles pour bois ou charbon. 


+ 


| 
| SOMMERVILLE HARDWARE Co. Ltd 


| PREMIÈRE RUE au nord de l'avenue Jasper EDMONTON 
SR 


| 


Ü 
Û 


D 
v 


HOTEL ALBERTA 
VEGREVILLE, ALTA. 
À proximité de la gare du C. N. R. 


SALLE DE BILLARD 
CILAMBRES TRÈS CONFORTABLES 
VINS et LIQUEURS DE MARQUE SUPERIEURE 

EXCELLENTE CUISINE 


H. EL. Williams & Co. 


W. S. RANDALE, Gerant 


COURTIERS EN TOUS GENRES 


(actions et obligations) 
û N ; n 
Transactions à la Bourse de Vancouver par l'entre- 
mise de notre représentant spécial à Vancouver, 


EDIFICE DE LA BANQUE DES MARCHANDS 
‘ EDMONTON, ALTA: 


505 
PQURIES TELEPHONE 1505 


McCoppen & Lambert 


LIMITEE 
Entrepreneurs de Pompes funebres et 


Embaumeurs 
Coin de l’Avenue Jasper ct de la Cinquieme rue 


Edmonton, Alberta 
” Méthode électrique française d’embaumement 


is LJ Re 
4 


eee 
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CAUSERIE SU . 
LA FERME 


AVICULTURE 


pe 


De l'élevage des oies. 


pe tous les animaux domesti- 
ques, les oies sont probablement 
les plus vigoureux et Ceux Qui re- 
quièrent le moins de soins SOUS 
le rapport du logement et de l‘en- 
tretien. Lo 

Les deux principales objections 
soulève contre l'élevage 
west le bruit qu’elles 
font et le dommage qu’elles cau- 
sont aux paturages. T1 est vrai que 
les hestiaux el les moutons ne se 
soucient grère de paître oû les 
oies ont passé; néanmoins, il y 
x un grand nombre de terres oû 
Jon pourrait pratiquer cet éleva- 
ve avec de grands avantages pé- 
emninires, car cette industrie bien 
entendue, rapporte des bénéfices 
plus considérables que l'élevage 
de n'importe quel autre oiseau de 
basse-cour ; mais si l’on ne sait pas 
$y prendre, si lon ne connait 
point le caractère de Poie, et Si 
l'on ne peut lui donner les quel- 
ques Soins indispensables qu’elle 
réclame, on fera bien de réfléchir 
avant de lentreprendre. 

Par nature, loie se rapproché 
plus des bestinux que des volail- 
les en ce qui concerne Palimentar 
tion, C'est un animal auquel il 
faut surtout de bons pâturages ef 
du fourrage vert; trop de grain 
lui est nuisible. L'oie a besoin 
d'air pur et d'exercice autant que 
le bétail: elle ne réussit que mé 
dioerement si on la tient renfer 
mée, Si done, l'on n'a point un 
bon pâturage pour les y laisser 
en Jihorté, il serait  imprudent 
d'entreprendre cet élevage, sur- 
tout celui des jeunes oïsons, Les 
oisy adulics peuvent être tenues 
dans des clos, maïs à la condition 
de leur fournir en abondance du 
funrrage vert, blé, colza, trèfle, 
ete. ce qui ne laisse pas d’aug- 
menter considérablement les frais 
d'entretien. 

Un bon pâturage est done très 
ÿuportant pour l'entretien d’un 
troupeau d'oîies adultes. Il devient 
indispensable si l’on veut se livrer 
à l'élevage des oies. Il leur faut 
en effet, en abondance; de l’her- 
be fraiche, tendre et nourrissante, 
toute la journée, depuis le pre- 
mier jour où ils commencent à 
manger jasqu'à ce que leurs plu- 
mes et leurs ailes soient poussées. 
Après cela, ou peut mettre en Ca- 
ue les sujets que l’on destine au 
marché, afin de les y engraisser 
rapidement en les gavant de four- 
rage vert et de grain; mais il 
faut vontinner à tenir en liberté 
eeux que l'on destine à la repro- 
duviion; et cela nécessite un pà- 
ire assez étendu, si le trou- 
peau est considérable, 

Une oie atteint son plein dé- 
veloppement qu'après un temps 
presque aussi long qu’une tête 
de hérail, mais elle reste long- 
teups productive et profitable. 
Les isons de l'année sont de mé- 
diovre reproducteurs, ceux de 
denx ans sont meilleurs, mais ce 
n'est qu'à l'âge de trois ans qu’ils 
sont dans les meilleures condi- 
tions possibles. , 
_Qniconque désire entreprendre 
l'flevage des oies, doit.commencer 
par se procurer des reproducteurs 
a commencement de.lautomne. 
I faut, en effet, que les oïes s’ac- 
coufument non seulement à leurs 
“oureaux quartiers, mais aussi à 
leurs nouveaux compagnons, et 
cet exige un certain temps. Si 
Pon attend au mois de janvier 
pour les réunir il est fort proba- 
lle «elles ne produiront rien de 
l'année, Les vieilles oies bien ac- 
tonplées et de bonne race, sont les 
plus avantageuses. . 

_l'Osendant, la meilleure manière 


CH 


que l'on 
des oies, 


QUEZ 
LE TABAC 


VIRGINIE : 
WABRIQUE PAR LA 
ROCK CITY TOBACCO CO 


QUEBEC 


c’est de les 
qu’elles soient écloses, de faire 
choisir des sujets vigoureux, éclos 
de bonne heure et de se les faire 
livrer au commencement de l’au- 
tomne. 

Il ne faut pas s'attendre à re 
tirer des profits la première an 
née, et ce n’est qu’au bout de deux 
ans qu’elles ont atteint leur dé- 


de débuter, avec de jeunes oies, | 


Le Lac La Biche est entouré 


commander avant d’un grand nombre d’autres lacs 


de moindres dimensions, dont la 
plupart abondent aussi en pois- 
sons excellents. Ÿ 

Le côté sud du lac a été divisé 
en lots de rivière et ces lots ont 
été donnés par. le gouvernement 
aux métis qui les occupaient dé- 
jà avant l’arpentage. Ces lots sont 
plus ou moins larges en façade sur 


Bowes et Palasse, se firent ma. | 
çons et terminèrent heureusement 
la maison des Soeurs. 
Une partie du rez-de-chaussée 
fut réservée pour servir de chapel- 
le publique. La mission était dé 
sormais fondée et devait aller se 
développant chaque année aux 
points de vue temporel et au spi- 
rituel, 
A Suivre. 


veloppement mais e’est le meilleur: le lac et ont environ un mille de 
moyen de-connaître l’âge de ses! profondeur. Ces lots ont été pres- 
sujets, et d'obtenir en définitive] que tous vendus par les métis à 
les résultats les plus satisfai-l des spéculateurs, qui attendent 
gants. que le chemin de fer arrive pour 
En général, deux ‘oies kuffi- | les diviser en lots de ville et y 
sent pour un jars et on obtient | construire des résidences d'été. 


| ORDONNANGE DES 
LICENCES DE 
LIQUEURS. 


souvent de meilleurs résultats en 
les tenant par couples pendant la 
saison de la ponte, Cette ponte 
commence généralement le pre- 
mier février. 

L’oie pond de 15 à 20 oeufs avant 
de chercher à couver. Aussitôt 
qu’on s'aperçoit ‘que’ l’oie veut 
couver, on la séquestre pour quel- 
ques jours en la tenant renfermée 
dans une boîte où on ne lui donne 
que de l’eau fraîche sans aucune 
nourriture, On la remet alors dans 
la cour et elle recommence bien- 
tôt à pondre. 

Le jars le plus fort chasse tous les 
autres jars de l’enclos et peut les 
blesser sérieusement s’ils n’ont au- 
cun moyen de s'échapper. Il faut 
alors ne laisser à ce jars qu'une 
oie ou deux, et transporter les au- 
tres dans un autre enclos, et con- 
tinuer ainsi jusqu'à ce qu’on les 
ait toutes séparées par couples où 
par trois. Cela se fait la première | 
année. Après les avoir ainsi $é- 
parées, on leur met à la patte une 


Le côté nord du lac est encore 


| vacant à part quelques terres pri- 


ses dernièrement par des métis. 
Généralement le côté nord est très 
boisé de trembles et d’épinettes 
blanches. Dans cette partie boi- 
sée il y a encore beaucoup de bi- 
ches, de chevreuils et d’orignaux. 
Le nord-est du lac est partielle- 
ment en prairie et lon pourrait y 
former une belle colonie. La terre 
est excellente, c’est une terre for: 
te, sorte de glaise grise, Générale- 
ment la paille ne vient pas aussi 
longue que dans les endroits oû 
il y a une épaisse couche de terre 
noire, mais le grain est toujours 
plus gros et plus lourd qu’ailleurs. 

Au sud du lac à peu près au 
milieu des deux extrémités est et 
ouest, il y a une mission d’éfablie 
oû résident deux pères Oblats. T1 
y a aussi un couvent pensionnat 
en une école du jour tenue par les 
Rév. Soeurs Filles de Jésus, de 
France, - 

Cette mission est fondée depuis 


bande métallique avec un numé-| 1853, c’est-à-dire depuis 58 ans. 


ro permettant de les reconnaître 
en tout temps et de tenir compte 
compte des qualités de chaque in- 
dividu. Il est parfois très diffici- 
le à l'automne, de reconnaître les 
jeunes sujets des vieux, à moins 
que lon aït pris cette précau- 
tion. Quelques personnes $e Con- 
tentent de pratiquer une perfora- 
tion dans les membranes des 
pieds, mais ces marques devien- 
nent de plus en plus difficiles à 
distinguer à mesure que les su- 
jets vieillissent. . De 

Les oies de Toulouse, Embden, 
Africaines et Chinoises sont des 
plus grosses et des plus trapues 
et d'excellentes espèces qui peu- 
vent acquérir par l’engraissement 
un embonpoint extraordinaire. 
En résumé l'oie est un précieux 
oiseau de basse-cour qui nous four 
nit une chaire très estimée, une 
graisse de qualité supérieure, une 
plume excellente et un duvet très 
fin. On vend même dans le com: 
merce, sous le nom de peau de cy- 
gne, la peau de l’oie recouverte 
de son duvet et que le mégissier 
prépare facilement, Enfin le foie 
de l’oie grasse pèse souvent plus 
de deux livres et est fort estimé. 

VICTOR FORTIER. 
D EE 


Lac La Biche, Alta. 


(Correspondance spéciale au Cour 
rier). 

Nous commençons aujourd'hui 
la publication d’une intéressante 
étude sur la Région du Lac La Bi- 
che. Au cours de cet étude l’au- 
teur, très au courant de la région 
quil vit, donnera des rensci- 
gnements du plus haut intérêt 
pour les personnes désireuses de 
s'établir dans une région de co- 
lonisation avantageuse sous bien 
des rapports. 


Le Lac La Biche se trouve sur 
les townships 67 et 68, rangs 13, 
14, 15 et 16. Il a environ 25 milles 
de long, de l’est à l’ouest, et 12 
milles dans sa plus grande Jar- 
geur. C’est une véritable mer in- 
térieure. Au milieu se trouvent 
six îles dont la plus grande à à 
milles et demi de long et contient 
584 arpent de terre labourable; 
deux autres ont 180 arpents et les 
autres environ 30 arpents. Géné- 
ralement ces îles sont très élevées 
au-dessus du niveau du lac, le côté 
sud est coupé à pic, mais un des. 
autres côtés descend en pente dou- 
ce vers le lac. Les bords de ces 
iles sont recouverts de petits cail- 
loux ou bien de sable blanc; il n’y 
a nulle part de terrain boucux. 
Toutes ces îles sont couvertes de 
Losquets de trembles où de bou 
leaux, il y a aussi beaucoup de 
fruïts. “saskatchoons” (petites 
poires) de fraisiers, die groseillers; 
de framboisiers, ete. - 

Dans ces îles se trouvent aus- 
si des prairies naturelles où les 
cuitivateurs font du foin. La pro- 
fondeur du lac est en moyenne de 
5 à 6 brasses, 

Les bords du lac sont pittores- 
ques, couverts de bois, entrecou- 
pés de belles prairies, Il y a un 
grand nombre de baies et de poin- 
tes qui s’avancent dans le Jac. 

L'eau est très limpide et douce. 
l1 y a beaucoup de poissons: Pois- 
son “blanc”, “Turlibi”, sorte de 
poisson blane, du “doré”, de la 
“earpe”, du “brochet”; on prend 
des brochets qui pèsent jusqu'à 
trente livres, mais 1n moyenne est 
de huit à quinze livres. 


En été et en automne, il y a des, 
nuées de toutes les espèces de ca: 


MONTREAL nards SAUVAGE. 


En 1844 le défunt Rév. M. 
Thibault était venu le premier vi- 
siter les métis, En 1851 le Rév: 
Mr. Bourassa vint aussi passer 
quelque temps avec eux et en 1853 
le défunt Monseigneur Taché en- 
voya le défunt Père Rémas, de la 
Rivière Rouge pour aller bâtir et 
demeurer au milieu des métis. 
Cette mission fut consacrée au 
Coeur Immaculé de Marie, sous le 
titre de Notre-Dame des Victoi- 
res. ‘ 

En 1855 Mgr Taché envoya de St- 
Boniface les RR. PP. Maisonneu- 
ve et Tissot, remplacer le R. P. 
Rémas qui devait aller au Lac Ste- 
Anne. 

Les RR. PP. Maisonneuve et 
Tissot se mirent à construire une 
nouvelle maison plus confortable 
que la première et ils défrichèrent 
aussi un petit champ oû ils semè- 
rent des pommes de terre, un peu 
d'orge et des légumes, 

En 1856 Mgr Taché vint visiter 
les deux Rév. Pères et passa avec 
eux une quinzaine de jours, pat- 
tageant leur chétive nourriture. 

À cette époque il fallait se ren- 
dre au lac La Biche en hiver avec 
des “traines” à chiens ct, en été, 
à cheval, et il fallait aussi trans- 
porter les provisions à dos de che- 
val du Fort Pitt, soit à envirou 
deux cent milles plus au sud. Pour 
obvier àtous ces inconvénientsMgr 
laché décida d'ouvrir un chemin 
de charrette. Le 20 du mois d’août 
le R. P. Maisonneuve partit avec 
quatre hommes et à la quinzième 
journée le chemin était tracé ef 
ouvert du lac La Biche au fort 
Pitt, Dans tout le pays on parlait 
déja comme d’une chose sûre de 
leur échec, quelle ne fut pas la sur 
prise lorsque l’on vit arriver Îles 
provisions en charrette au lieu d'ê- 
ire portées à dos de cheval, 

En 1857 quelques familles métis 
vinrent s'établir à proximité de la 
mission. 

Pendant l'hiver de 1858, les RR. 
PP. Tissot et Maisonneuve, aidés 
des frères Bowes et Palasse, pré- 
parèrent la charpente d’une mai- 
son en pierre de 50 x 30 pieds, des- 
{inée à recevoir les Rév. Soeurs 
dans un avenir prochain. Au prin- 
temps de la même année, à force 
de travail et de persévérance, une 
quantité considérable de pierre à 
chaux fut tirée du lac. Un four 
fut immédiatement construit el 
les RR. Pères eurent bientôt plus 
de 300 barils d'excellente chaux 
À leur disposition, On commença 
aussitôt à construire un fort sou- 
bassement en pierre pour la nou- 
velle bâtisse dont la charpente fut 
Stablie dans le courant du mois 
d'août, Durant l'été des années 
LS59.60, les RR, PP. Maisonneu- 
ve et Tissot, aidés des frères 
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section 23, township 53, R. 24, O. 


MENT DE LICENCES 
Les demandes suivantes de li- 
cences de liqueurs seront exami- 
nées par le bureau des commissai- 
res À la réunion annuelle qui se 
tiendra à la salle du conseil mu- 
nicipal, à Edmonton, lundi, ler 
mai, 1911, à 19 heures du matin: 
Pembina Hotel Co. Ltd. renou- 
vellement de licence pour l’hôtel 
Pembina, situé sur les lots 1, 2 et 
3, bloc 8, coin de la Première rue 
et de la rue Main, Entwistle. 
Charles Carey, renouvellement 
de licence pour l'hôtel Transit, si- 
tué sur le lot 39, bloc 2, subd. 
Dvwyer, division S.-O. quart de 


4e M., North Edmonton. 

Thomas - Labelle, renouvelle 
ment de licence pour l'hôtel Half- 
way, situé sur la portion du quart 
NE. 6, 54, 28, O. de M. Horse 
Hills. ° 

Omer Paiement et Adonias 
Paiement, venouvellement de li- 
cence pour l'hôtel St-Emile, situé 
sur le quart 25, 57, 25, O. de M. 
Legal. 

Louis Boissonneault, consente- 
ment de transfert à lui-même de 
la licence accordée à E. Chevigny 
pour l'hôtel Farmer, situé sur les 
lots 11, 12 et 18, bloc 1, subd.' du 
quart $.-E. 80, 55, 26, O. de M. Ri- 
vière-qui-Barre, 

Louis Boissonneault, renouvel- 
lement de licence pour l'hôtel Far- 
mer, situé sur les lots 11, 12 et 13 
bloc 1, subd. du quart SE. 30, 
55, 26, O. de M. Rivière qui-Bar- 
re. 

John MeNamara, renouvelle- 
ment de licence pour l’hôtel Sham- 
rock, situé à 600 pieds du coin N-- 
O., Sec 20, R. 26, T. 56, O. de M, 
Rivière-qui-Barre, 

MM. Jacob Miller et Ph. Milier, 
renouvellement de licence pour 
l'hôtel Bismark, situé sur les lots 
1 et 2, bloc 2, C.N.R. Township, 
Stony Plain. 

Ronald A. Chisholm, renouvelle 
ment, de licence pour lPhôtel St- 
Anné, situé sur le lot 7, Lac Ste 
Anne “settlement”, T. 54, R. 3, 
O. 5e5 M., Lac Ste-Anne. 

Christophe Gitzel, renouvelle- 
ment de licence pour l'hôtel Fair- 
view, situé sur le quart SE. 3, 58, 
27, Spruce Grove, sur le quart 5.- 
BR. ,3, 58, 27, Spruce (trove. 

Joseph E. Laurencelle, renou- 
vellement de licence pour l'hôtel 
Royal, situé sur le lot 6, bloc 4, 
subd, de la partie S.-0. du quart 
S-E., 6, 53, 26, O. de M., Spruce 
3rove Centre. 

Natre Campbell, consentement 
dun trausfert à lui-même de la li- 
conce accordée à Gustave Gardel, 
pour l'hôtel Alberta, avenue Gran- 
din, Morinville. 

Nate Campbelle, renouvellement 
de licence pour l'hôtel Alberta, si- 
tué avenue Grandin, Morinville. 

Arsène E. Gagnon, redouvelle- 
ment de licence pour l'hôtel Mo- 
rinville, situé lot 1, hloc 1, Plan 
VIIL C., Morinville. 

Léon Vandenhouten, consente- 
ment du transfert à lui-même de 
la licence accordée à Willina Her- 
œott, pour l’hôtel Victoria, situé 
sur le lot 11, Morinville. : 

William Hergott, renouvelle- 
ment de licence pour l'hôtel Noyes 

rossing, situé sur le quart N.-O, 
2, 55, 1, O. 5e M., Noyes Crossing. 

Alexandre Widman, renouvelle- 
ment de licence pour l'hôtel Sas- 
katchewan, situé sur le let de ri- 
vière 18, Lamoureux, à 

Pierre Borle, renouvellement de 
licence pour l'hôtel Ray, situé 
eur le quart N.-O. 34, 54, 26, Ray. 

Nazaire Asselin, renouvelle- 


ment de licence pour lhôtel St-| 


Albert, situé sur le lot 73, bloc 4, 
St-Albert, 

Élzéar Létourneau et Antoine 
Harnois, consentement du trans- 
fert À eux-mêmes de la licence ac: 
cordée à la Cie Astoria Hotel, 
pour Fhôtel Astoria, lots 34, 35, 
36, bloc 5, St-Albert. ; 

Eilzéar Létonrneau et Antoine 
ITarnois, renouvellement de li- 
cence pour l'hôtel Astoria, situé 
eur les lots 34, 35 et 86, bloc 5, St- 
Albert. 

Grand Union Hotel Co. Ltd. 
renouvellement de licence pour 
l'hôtel Grand Union, situé sur le 
lot numéroté 12, bloc numéroté 1, 
tel qu'indiqué sur le plan de ja 
partie subdivisée de la réserve de 
la Baie d’Hudson,  Athabasca 
Landing. - 

Daté à Edmonton, % 
ce 3e jour d'avril, 1911. 
: L.F. CLARRY, 
Député-Procureur-Général. 
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168 Avenue Jasper Est 


Le secret de l’é‘égance 


Les femmes qui dépensent 
beaucoup d'argent pour leur 
toilette choisissent avec le plus 
grand soin un corset qui con- 
vienne d’une manière parfaite 
à leur silhouette particulière. 
Autrefois on ne pouvait se pro- : 
curer de semblables corsets 


qu’à des prix très élevés. 


Le Corset D. & A. à l’épreu- 
ve de la rouille donne pleine 
satisfaction aux dames qui dé- 
pensent modérément pour leur 
toilette, mais qui, naturelle- 
ment, désirent paraître bien 
habillées. 


Les corsets importés de mé- 


me qualité se vendent au Ca- 


La vignette cl-lointe repré- nada environ $2.75 à cause des 


sente le Modèle D & A à l'é. 
preuve de la rouille (No 512) 
que l'on peut se procurer dans 
tous les bons magasins pour le 
orix de $2.00. 


droits. 


Ou 


marchands 


trouve chez tous Îes 


modèles 
de Corsets D & A à l'épreuve 
de la rouille, à partir de $1.00 
jusqu'à $5.00, 


d'autres 


Sa coupe est faite d’après la 
toute dernière mode. Il est faît 
avec le plus grand soin et c'est 
la meilleure valeur qui ait ja- 
mais été offerte aux dames 
canadiennes. 


DOMINION CORSET CO. 
Fabricants des célèbres corsets La Diva 
QUEBEC, Qué. 


“es ST S È 
, SE OcE S TN & ET À 
pr & LES RS & 5 Ne nt SAS L Ê 
& & R RS" Ses SNS RS R NN K RE 2 
IKKS DS NKÇKKKKK DSSSSSN EE QK 


Achetez aux PRIX DU GROS votre prochain 
COSTUME TAÏLLEUR 


Choisissez un de nos élégants modèles dans notro Catalogue His 
tré “Bon-Ton’” envoyé Gratis sur demande. Picire ga- 
rantie supprime tout risque pour l'acheteur. 


4102.-- COLLERETTE Militaire, drap importé, 50 pouces, tout laine, bou. 
tons or, culiet soutaché or, larges ouvertures nux côtés. En noir, bleu 
marin, bleu pôle, vendanwr, vert ou mauve, $660. 


4104. MANTEAU Parisien, 52 pouces, en covert uni * 
ou rayé, drab, mi-a;usté, à simple croisure, à 3 boutons, 


one poches de fantaisie. Très chic eu très pratique à $10.98. . ÈS in 
| CE att4.--CULLERETTE Drap fin français, 52 pouces, ÉE rs | & Ji 
sp) manche kimouo et long col soutache saie, boutons d’or. ES VITE À 
D 6 F SI 


LE, 


En noir, bleu marin, bleu clair, mauve, vert ou ven- 
danger. $11.98, T 

4115,--Mème que 4114 drap lin, couleurs pâles 
pour théâtre où soirées. 14,98. 

4116.-—MANTEAU TAILLEUR, Serge diagonale tout laine, 
miajusté, 52 pouces, en noir, bleu marin, ou blanc 
crème, 81498, 

A177.--MANTEAU D'ENFANT, en cheviotte, cal matelot, 


st 


= 


À 


I 5 Ÿ Pagoudes, poches garnies, boutons métal, 64,60, & 

| à 4178.—MANTEAU D'ENFANT «coverts drab, uni ou rayé, À 

Ÿ 2,4et6 ans, $475 10 à 12 aus, $4,88, ù 

Ÿ HOUS PAYONS LE TRANSPORT SUR TOUTES COMMANDES ACCOMPAGNEES N 

Ÿ DE LEUR MOTANT ; POUR LES COMMANDES G.0.D. LES FRAIS SONT À 

L \ A LA CHARGE DU CLIENT, Demandez te CATALOGUE BON-TOR GRATIS à 
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incorporée en 1869 
Capital payé . . ,. . . $ 6.200.000 
Réserve et profits non répartis $ 7.200.000 
Capital total. . . . . . . . $ 93.000.000 
Bureaux principaux . . MONTREAL 
| H, S. HOLT, Président 
E. L. PEASE, Vice.Président et Gérunt Général 
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Vacances de Paques 


Billets à prix réduits de toutes les 
gares du réseau entre 


Winnipeg et Edson 


Prix du Billet simple plus |E 
un tiers pour le voyage aller|hs 
et retour : 

Billets on vente de 


13 avril au 17 avril 1911 


Bons pour le retour jus- 
qu’ au 19 avril 1911 


Demandez renseignements à 
J. F. PHILP, 


Agent des voyageur: pour la ville 
Edmonton, 


. Téléphone 4067. < 


Succursale d'Edmonton : J. F. McMILLAN, gérant 
Succursale de Morinville: J. D. HAMILTON, gérant 


Comptes courants ouverts à des termes 
avantageux 


Caisse d'épargne dans chaque succursale 
ON SOLLICITE LA CORRESPONDANCE 


CHRONIQUE LOCALE 


LES IMMIGRANTS A EDMONX- 
D TON. 


4 


# 

Durant le mois de mars 534 im- 
migrants ont été enregistrés an 
refuge d'immigration de la Pre- 
mière rue. Si l’on considère qu'un 
grand nombre d’autres immi- 
grants n'ont pas mis à profit le 
logement gratuit du service fédé- 
ral, on conviendra que pour la 
saison l'immigration a été tout 
particulièrement abondante. Voi- 
ci le tableau de ces 534 immi- 
grants classés par nationalité: 

‘Anglais ............. S8 
Irlandais ............, 13 
Ecossais ............. 10 
Français .........,.., 20 
Allemands 59 
Canadiens ............ 12 
Citoyens des E.-Unis 231 
Scandinaves 
Nationalités diverses .. 65 


hs sus 


8 


CRE 
ra 
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LE “MEETING” DE PRIN- 
TEMPS. 


Le concours hippique et l'expo- 
sition de bêtes à cornes de prin- 
temps, qui auront lieu conjointe- 
ment pour la première fois dans 
notre ville les 26 et 27 avril, s’an- 
noncent comme devant remporter 
un plein succès. 

On croit que plus de 150 éta- 
lons prendront part au concours 
hippique; de nombreux taureaux 
des races Shorthorns, Herefords, 
Polled Angus, Jersey, Ayrshires 
et Holsteins ont été également 
enregistrés. 

Environ 35 chevaux prendront 
part aux courses. Ainsi que nous 
l'avons dit déjà, ce remarquable 
“meeting” de printemps aura lieu 
au nouveau parc de l'exposition. 

—_—#—— 

M. et Mme M. Bertrand, de 
Grouard. Alta., qui étaient de pas- 
sage à Edmonton depuis quelque 
temps, sont partis mardi soir pour 
Végreville, Alta, en compagnie 
de Mme LeRoy. 

M. Bertrand s'est rendu acqué- 
reur du magasin de fer Dostaler 
et Lessard, et son intention est de 
se fixer définitivement à Végre- 
ville. 

Nous lui souhaitons bon succès. 

A. Moïsan, voyageur de com- 
merce de Montréal, était de pas- 

‘sage parmi nous ces jours der- 
niers. 

M. Moisan est absolument ravi 
par notre région, et il nous re- 
viendra prochainement pour fai- 
re un plus grand séjour à Edmon- 
ton, où il a retrouvé un grand 
nombre de ses amis de Montréal 
autrefois. 

ON DEMANDE—-Gde suite un 
jeune garçon connaissant les 
deux langues, pour apprendre 
le métier d'imprimeur, S’adres- 
ser au “Courrier de l'Ouest, 654 
Deurième rue, Edmonton. 

© ph . 


LA PASSION A BDMONTON. 


On nous prie d'annoncer qu’une 
représentation de 14 Passion sera 
donnée à Edmonton, salle de l'E- 
cole Séparée, Troisième rue, le 
vendredi soir, 14 avril, à huit heu- 
res, 

Cette représentation est orga- 
nisée au bénéfice de la nouvelle 
église d'Elm Park, 

Nous invitons tout particuliè- 
rement nos lecteurs d‘Edmonton 
et des environs à coopérer à cet- 
te bonne oeuvre en venant très 
nombreux à cette intéressante re- 
présentation. . 


FRANÇAISE—parlant allemand, 
ayant nôtions d'anglais, cherche 
place dans ville ou campagne. 
Quitterait Europe immédiate- 
ment. Faire offre au bureau du 
“Courrier de l'Ouest.” 


Naissance—M, et Mme F, Fou- 
quette font part de la naissance 
d'un fils, né le 28 mars. L'enfant 
a reçu au baptême les noms de 
Joseph, Edmond, Louis, Fréderic, 
Etienne. Parrain et marraine, M. 
et Mme E. Fouquette, grand’père 
et grand'mère de l’enfant. 

Le baptême a été donné à l’é- 
glise St-Joachim, par le Rév. P. 
E. Beaudry. 


M. et Mme Fouquette, autre. 


gne. 


Emet des Mandats de Voyage et 


sans aucun délai. 


fois de St-Paul, Alta. sont avri 
vés à Edmonton, 

M. Thos. Jalbert cest de reton 
à Edmonton apiès avoir pass’ 
Fhiver en provinces de Québec, oû 
il s’est activement occupé À faire 
connaitre notre région, 

Nous apprenons que M. Jalbert 
vient d'ouvrir, à Strathcona, unc 
bureau de placement où nos com 
patriotes arrivant de la vieille 
province, pour s'établir parmi 
nous, seront cordialement reçus. 

Nous souhaitons bon succès à 
M. T. Jalbert, | 


M. Jos St-Pierre, de Chauvin. 
Aîta,, est reparti lundi dernier. 
après un séjour de plusieurs se 
maines à Edmonton. M. St-Pierre 
vient de faire construire plusieurs 
maisons à Elm Park, 

Au cours de la visite qu'il nous 
a faite à nos bureaux, M. St-Pier- 
re nous a communiqué d'intéres- 
sants renseignements sur Chauvin 
qui est appelé à devenir un cen- 
tre agricole de grande importan- 
ce. T 
Chauvin ‘compte actuellement 
près de 50 familles canadiennes 
françaises et une église est en voie 
de construction, À l’automne un 
deuxième élévateur sera construit. 
11 ÿ a encore des homesteads ex- 
cellents à prendre dans cette ré 
gion à #4, 6 et 8 milles de la gare 
de Chauvin. 

Les personnes désirant des ren- 
seignements sur Chauvin peuvent 
s'adresser à M. Jos. St-Pierre, qui 
répondra volontiers-à leurs de. 
mandes. 


M. L. Lafond, de Lafond, Alta. 
est de passage à Edmonton. M. 
Lafond nous déclare que la colo 
nisation est très rapide dans la 
région de Lafond, presque tout 
le terrain est pris, et l’on ne peut 
songer à en acheter à moins de 
$13 l’acre, La région est éminem 
ment propice à la culture du blé 


Mme T. Laframboise, que son 
état de santé avait forcé à entrer 
à l'hôpital, il y a plusieurs mois 
est en pleine convalescence et est 
partie pour St-Albert, où elle de: 


meurera pendant quelque temps.. 


M. E. Guertin, gérant de la 
Cie St-Paul Mercantile, de St- 
Paul, Alta., est de passage à Ed- 
monton pour affaires, 


Avec le retour des beaur jours. 
on éproure le besoin de faire de 
longues promenades, mais com- 
bien ces promenades seront plus 
agréables, si l'on a la bonne idée 
de s'arrêter au magasin de tabac 
de A1. MeNeil, 248 avenue Jasper 
ouest, pour acheter un cigare à 
l’arôme exquis. 


A. D. E. Lacaille, de lorcupine, 
Ont. se propose de se rendre pro- 
chaïnement à Fort George, par la 
route de la Cache de la Tête Jau- 
ne. 

M. Lacaille se rendra par le train 
du G. T. P. jusqu'à Prairie Creek, 
et de ce dernier point il charge- 
va ses provisions sur ses épaules 
et suivra la route établie pour 
les charrois jusqu’à la Cache de 
la Tête Jaune. Si la rivière Pra- 


QUI VIENT D'ETRE NOMME VICEÉ-PRESIH. 
DENT DE L'ASSOCIATION ST-JEAN- 


+ 


ASSOCIATION ST-JEAN-BAP. 
TISTE. | 


Election du nouveau Bureau de 
direction. 

Dimanche dernier, 2 avril, a- 
vait lieu à la salle de l'Ecole Sé- 
parée troisième rue, l'assemblée 
générale annuelle de l'Association 
St-Jean Baptiste d'Edmonton. 

Les élections pour le renouvel- 
lement du Bureau de direction 
ont donné les résultats suivants: 

Prés. d'honneur J. H. Picard 

Prés. actif, J. E. Thériault 


Vice-Prés, Léo. Savard 
Secrétaire, G. À. Thibeault 
Trésorier, J. E. Léonard 


Directeurs— A. L. Auger, O. 
Tessier; Cléophas Turgeon, G. 
Pelletier, H. L. Landry. 

Après plusieurs discours pro- 
noncés par les membres de l’As- 
saciation, des félicitations ont été 


BAPTISTE 


D'EDMONÆON. 


votées aux membres du bureau 
sortant de charge. 


Au cours de l'assemblée il a été 
décidé que pour célébrer le 25e 
de la fondation de 
l'Association St-Jean Baptiste 
d'Edmonton, un grand banquet 


anniversaire 


serait organisé durant le mois. 


Les membres de l'Association se 
sont également montrés en faveur 
de l’organisation d’un comité des 


fêtes. 


A une assemblée des nouveaux 
directeurs de l'Association St- 
Jean-Baptiste, tenue mardi soir, 
| la date du hanquet organisé pour 
célébrer le 25e anniversaire de 
la fondation de FAssocittion St- 
Jean-Baptiste d'Edmonton, a été 


fixée au 26 avril prochain, 


Le prix du billet sera de $1,50. 


Les dames seront admises. 
Nulle doute que 


AU FOND DE LA 


SASKATCHEWAN 


Ed PRE ct ge 


Les travaux le construction du 


Le spectaele d'un scaphandrier 
au travail est chose rare à Ed- 


ce banquet 
remportera un très grand succès. 


ser est dégelée à son arrivée à la | Pont à niveau reliant Edmonton à 
Cache, il construira un radeau|Strathcona, au-dessus de la vallée 


pour descendre le courant jus-|'le la Kaskatchewan, avancent ra 


BANQUE 


Correspondants dans toutes les parties du monde. 
res sont émis directement par la succursale d’Edmonton, et peuvent être livrés sur demande, 


BUREAUX : Coin Jasper et 3ème, Rue. 


qu'au but de son voyage, La dis- 
tance de Prairie Creek à Fort 
George est d'environ trois cents 
milles. 

a 


LE CRIME DE STETTLER. 


Stettler, Alta, 8.—L'enquête 
sur le meurtre de William Len. 
nox, le fermier de Stettler, assas- 
siné dans les circonstances que 
l’on sait, a été ajournée jusqu’au 
10 avril, 

Une seule arrestation a été 
maintenue, celle d'Alex Soder- 
berg, un voisin de Lennox. So- 
derberg qui se prétendait malade 
avait été conduit à l'hôpital oû 
il était gardé à vue. 

On vient de le transférer au 
Fort Saskatchewan. Les charges 
les plüs graves pèsent sur l’accu- 
s6 qui compte cependant dans la 
région de nombreux partisans de 
san innocence. Soderberg a désap- 
pointé beaucoup de personnes en 
ne pouvant fournir un alibi ac- 
ceptable pour la nuit tragique du 
23 mars dernier. 


EDMONTON, ALTA. 


4 cé crit 


CAPITAL AUTORISÉ $4,000,000 CAPITAL PAYÉ $2,500,000 RÉSERVE 82,500,000 


Escomyte les billets de commerce, 
Alloue l'intérêt, au plus haut taux corrant, sur les dépôts de $1. ec plus faits au Département d'Epar- 
Tous dépôts peuvent être retirés à volonté, sans avis, 
Vend des ‘ Money Orders” et des truites sur les pays étraugers. 


des Lettres de Crédit Circulaires, pour 


cours dans sa tâche délicate. 


HOCHELAGA 


les voyageurs, payables par ses 
Ces Mandats et Lettres de Crédit Circulai- 


ALEX.LEFORT, G 


pidement; déjà les piliers £igan- 
tesques émergent de l’eau et selon 
la déclaration faite par l’entre- 
preneur des travaux de maçonne- 
rie, la pose du tablier en acier 
pourra commencer à la fin de lé- 
té. 

Il a été nécessaire pour l’éta- 
blissement solide des piliers de 
faire de grands travaux d’excava- 
tion au fond de la rivière et pour 
plus de sûreté on a dû même 
faire appel aux services d’un 
scaphandrier (plongeur.) 

Le plongeur employé par Îles 
emirepreneurs du pont est un Ca- 
nadien-français, M, T, Laframboi- 
se, qui s’est spécialisé dans ce 
dangereux métier. 

La photographie que nous re- 
produisons ci-dessus, a été prise 
au moment oû M. Laframboise se 
préparait à effectuer une plon- 
gée. 

Auprès de notre compatriote 
sont Îles trois aîdes et le médecin 
chargés de lui prêter aide ou se- 


( 


erant. 


À St. PAUL DES METIS, Ajta 


mouton, c'est au reste la premiè- 
re fois que l’un d'eux descendait 
au fond de ja Saskatchewan, aus- 
si l’affluence était-elle très gran- 
de pour voir M. Laframboiïse re- 


Lvêtiv son lourd habit et descen- 


dre au fand de la rivière. Il n'est 
pas sans intérêt de noter que cet 
habit complet pèse environ 275 li- 
vres. 

Au cours de l’une de ses plon- 
xées, M. Laframboise a trouvé 
dans le lit de la rivière, à demi 
enfouie dans le sable, une énorme 
“artouche de cuivre mesurant plus 
le deux pouces de diamètre. Cet- 
le cartouche paraissait être au 
fond de l'eau depuis un grand 
norubre.d'années. On se perd ab- 
solument en conjeetures sur la 
provenance d’une telle cartouche 
au fond de la Saskatchewan. 

Un des côtés curieux du tra- 
vail du scaphandrier était que 
celui-ci devait, pour aller accom- 
plir son dangereux travail, des- 
cendre par un puits étroit sous 
Pénorme carapace de glace. ” 

M. Laframboise, qui a déjà 
plongé dans un grand nombre de 
fleuves et de rivières du Cana- 
da et des Etats-Unis, est né à 
Hawkasbury, Ont. Il n’est arri- 


vé que depuis peu dans lPOuest, 


nu RPC HENRI TP OUS 


MEILLEUR QU'UNE CORREC- 
TION. 


Le fouet ne gnérit pas les en- 
“ants de mouiller leur lit, IT y a 
one cause de constitution à cet 
-nnui. 

Mas, M. Summers, Box W. #2, 
Windsor, Ontario, enverra gratui- 
tement À toutes leg mères son trai- 
tement, avec instructions complè- 
les: N'envovez pas d'argent mais 
écrivez-tui aujourd'hui si votre 
nfant vous donne des ennuis de 
“ genre, Ne grondez pas votre en- 
fant il n'est pas responsable de 
vet état de choses. Ce traitement 
guérit aussi les adultes et'les per- 


‘onnes âgées qui souffrent de trou- |. 


les de vessie le jour ou la nuit, 


Résumé des Règlements concornant 
.Jes Hemesteads du Nord-Ouest 
Canadien. 


Toute personne 8e trouvant le seni 


chef d'une famille, où tout homme âgé 


le plus de dix-huit ans, peut prendre 
comme hoimeste:d nn quart de section 
les terres du gouvernement dans 
te Manitoba, la Saskatchewan ou 
Alberta, 

Le demandeur droit comparaître 
personnellement à l'agence où à ln 
-ous-ageuce des terres au district. 
Une iuscription de homestead peut 
atre fuite par procuratin, sous cer- 
taines conditions, par le père la mère, 
le fils, la fille, le frère ou la soeur du 
Jemandeur. 

Devoirs.—Au moins un séjour de six 
mois chaque année sur le terrain, et la 
mise en culture de celui-ci durant un 
terme de trois ans. 

Un possesseur de homestead peut 
vivre dans un rayou de 9 milles de son 
homestend, sur une ferme de pas 
moins de 80 acres possédée et occupée 
par lui, ou possédée par son père, 54 
4nère, son fils, sa fille, son frère qu sa 
soeur. , 

Evo certains district un homesteader 
peut prendre en préemption un hotme- 
stead dans la voisinage du sien, Le 
prix d'achat en est de $3.00 l’acre etles 
devoirs sont Îles suivants : résidence 
sur un où lautre homestend de six 
aus, à dater de l'entrée du homestead, 
et culture sur le homestead de préemp- 
tion de 50 acfes. 1 

Un hinnesteader qui a utilisé son 
droit de homestead et ne peut acheter 
de harmestend de préemption dans son 
«district peut en acheter un dans cer- 
tains districts,nuxconditionssuivantest 

Prix 83.00 lPacre, Devoirs :— Rési- 
dence de six mois chaque année pen- 
dant 3 ans; culture de 50 acres et 
construction d'une maison d’une valeur 
le 8300, ‘ 

Charbon.—Le droit d'exploitation 
d'une mine de charbon pent être ob- 
tenu pour un terme de vingt et un 
ans, renouvelable, À raison d'un paie- 
ment annuel de 51.00 par acre: en 


acres pouvant être louée à un même 
individu où âune compagnie, Un drnit 
royal de 5 cents par tonne sera perçu 
sur tout charbon vendab'e d'une mine, 
W. W. CORY 
Député ministre de FIntérienr, 
N.B. La publication non antorisée de 
cette annonce ue sera pas payée. 


LÉ 
VIS PUBLI 


À l'expiration de 30 Jours à compter 
le la date de cet avis, c'est-à-dire le 
23 avril et les jours suivants, les 
quarts de sections enregistrables des 
townships ci-après pourront être pris 
par les premiers demandeurs. 

- Tewnshipst8 and 68, R 16. ouest ${ m 
“6 64 6 65, R 15, £t ss. 
6L R. 17, ouest 4 m. 

Sec. 3 4, E, 63, R, 1, ouest 4 m. 

Sec. 5 9, LE. 68, R. 1, ouest 4 m. 

S.0. 2 S.E. 6, E, 63, R. 1, 0. 4 m, 

E. 588, 4 10, E. 63, R. 1, O. tm. 

O. 4 Sec, 18, E, 63, R. 1, O. 4 m. 

Un plan des towuships ci-dessus 
pourra être obtenu sur demande, a- 
‘dressée au Secrétaire du Ministère de 
l'Intérieur, Ottawa, Canada, en y 
joignant la soimme de 10c, ° 

Daté à Edmonton, dans la Province 
d'Alberta, ce 27 ème jour de mars, 


1911, 
K, W. MacKENZIE, 
Agent des Terres, 


LD 


LT Fe a A 
POLICE MONTEE 


DU NORD-OUEST 

Des Soumissions cachetées adressées 
au soussigné et marquées ‘’soumission 
pour charbon” seront reçnes jusqu'au 
samedi 8 Avril & midi pour la livraison 

e 

300 tonnes de charbon au Fort 
Saskatchewan et 

109 tonnes de charbon à Edmon:- 
ton, \. 

Ce charbon doit être criblé et de 
première qualité, et être livré À vo- 
lonté durant l'année se terminant le 30 
Juin 1912, 


C aque soumission doit être arcom- | Rs 


pagnée d'un chêque accepté égal à 
5 pour 100 du montant total soumis- 
sionné, - 

Lx plus basse ni aucune autre soumis- 
sion ne sera nécessairement acc ptée, 

La publication nou autorisée de cet 
avis ne sera pas rémunérée, 

Pour plus amples renseignements 
s'adresser au soussigné, 

À. ROSS CUTHBERT, 
Surintendant, 

Commandant Îa division *G" 

Fort Saskatchewan, 24 Mars, 1911, 
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aucun cas une surfaee de plis de 2560! 


| N GENERAL 
vente en gros et en détaiïil 


Nous achetons tous les produits de ferme ainsi que les fourrures et les peaux vertes 


NOUS SOLLICITONS VOTRE VISITE 


MARCHE D'E 


te 


S660056068288000000800, 


$ 


Foin de marais, ...,..89 à 912 8 A Intérêt 5 
+ : x © â 
Foin de côteau ...... #12 à $14 ô Prêts n'excédant 2 
Mil aus à s22| à jamais Vo 
MIE sous srussreussss 1 ÉS Sur fermes en culture % 
Blé, No. 1, ................ 150.10 dermes paniageux, minimum de q @ 
Blé, No. 2, .....,.........., 720.) $ Gttontion. Kerivez rome 
Blé, No. 3,............... 70018 GREDIT-FONCIER F.c $ 
Blé, No. 4, ................ 65e. | £ EDMONTON 8 
Ayoine .................... 840.1® GG. GOWAN Gérant provincias Ÿ 
Orge dnnousvorseuussueses 420. 5 Eos dE où D np dan 
Oeufs .,...... Peters 15e. 8 s806620288685000 908000,° 
Beurre (crémerie) ......... 25e. 
Re 
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MAGASIN A RAYONS 
Coin de l’avenue Jasper et de la 
Seconde Rue, (Téléphone 1121) 


Nos ventes de complets 
n’ont jamais été aussi actives 
qu'aujourd'hui; cela est dû à 
Ja qualité de nos articles. 

Chaque saison nous devons 
doubler nos commandes pour 
être en mesure de donner sa. 
tisfaction à tous nos clients. 

Ces complets peuvent être 
ajustés à vos mesures si 
vous le désirez. L’étoffe em. 
ployée est choisie parmi les 
meilleurs articles anglais 
ou écossais. Confection à 11 
main, ajustage à vos mesu- 
res, en un mot ces complets 
sont faits sur mesure, 

Si après avoir commandé 
un complet, celui-ci ne vous 
satisfait pas même en admet. 
tant qu’il vous aille parfaite. 
ment, nous vous l'échange. 

” r'ons, 

_ y. Afin de montrer au publie 
a ce que sont les complets “Art 

Clothing” nous vendrons 25 
complets du prix régulier de 
825. pour $17.50. Lainages et 
tweed. Nous n’écoulerons que 
25 complets à ce prix. 


LORSQUE VOUS DESIREZ UN 
COMPLET LEMANDEZ LA 
MARQUE “ART CLOTHING ” 


La 
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Telephone 1747 


{a plus ancienne maison d'Alberta 


JACKSG 


Joailliers et Horlogers experts 


303 Ave. Jasper Est. 
Ecmonton 
Nous émettons des licenses de mariages 


DIAMANTS, MONTRES, BIJOUTERIE 


. Nous venons de recevoir un nouvel et important asçor- 
timent de ces articles, 


Nous avons engagé un vendeur pariant trançais spéciale 
ment pour nos clients de cette langue. 


Réparations soignées de montres. 


WW. À. FERGUSON, 
JOAILLIER 


ancien magasin de B 


ruce-Powley 


ARS A à 


18 AVENUE JASPE 
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LE 


SRE AMEN Etes 


 DOSTALER & LESSARD 
QUINCAILLERIE HAPNAIS 


Assortiment complet de quincaillerie de tous genres ; peintures, 
huiles, vitres, poêles, fournaises, casseroles, outils pout charpentiers cb 
constructeurs, ebe. 7 

Haruais légers et lourds, sellerie de tons genres, 

Nous avous les articles que vous désirez. 


Votre visite sera la bi.nvenue 
À Rue Principale Sud VEGREVILLE, 


EE FR $ 


EE 


SAR a NT RESTE 


N'OUBLIEZ PA 
que nous sofhmes toüjours prêts à vous faire connaitre nos bas prix 
pour toutes sortes de bois de construction, lattes, bardeaux et chaque 
chose nécessaire pour l'édification d’une maison. Venez à nos cours 
” examiner nos entrepôts avant de vous décider à construire. Nous 
croyons pouvoir vous donner satisfaction 


D. R. FRASER CO. LIMITED 


291 AVENUE MAMAVO, EDMONTON 
Tétéphones : Gours et Bureaux 1830, Co: 


UGENE GUERTIN, GERANT 


